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CÉLÉBRATIONS DE LA FÊTE DE L'AÏD EL-FITR 

La Protection civile appelle les citoyens à 
la vigilance afin d'éviter les accidents

"En prévision de la célébration 
de l'Aïd El-Fitr, eu égard au 
nombre important de cas d'ac-
cidents enregistrés chaque 
année durant cette période, en 
particulier les accidents do-
mestiques, les incendies et les 
accidents de la route, la Direc-

tion générale de la Protection civile lance 
une campagne de sensibilisation qui por-
tera sur l'ensemble de ces risques", pré-

cise le communiqué. A cet effet, les ser-
vices de la Protection civile recomman-
dent l'"extrême vigilance et le strict 
respect des consignes préventives", car 
la plupart de ces accidents surviennent, 
a-t-on souligné, au niveau de la cuisine 
en raison de la disponibilité d'équipe-
ment générant des risques, tels que les 
appareils de cuisson, l'huile de friture, les 
robots mélangeurs, couteaux, produits 
détergents et chimiques. Il s'agit égale-

ment des jouets inadaptés ou non 
conformes "représentant un risque cer-
tain pour les enfants en bas âges, ajoute 
la même source, recommandant de 
choisir des jouets qui "répondent aux 
normes de sécurité". Les parents sont 
appelés également à lire et suivre les re-
commandations liées à l'âge, les avertis-
sements, les consignes de sécurité et les 
instructions d'assemblage qui accompa-
gnent le jouet. Concernant la sécurité 

routière et en raison de la forte mobilité 
durant cette fête de l'Aid, la Protection 
civile invite les citoyens au "strict respect" 
du code de la route, la réduction de la vi-
tesse et à éviter l'utilisation du téléphone 
portable lors de la conduite ainsi que le 
port du casque pour les utilisateurs des 
motocycles". La Protection civile met à 
la disposition des citoyens, son numéro 
de secours le 14 ou le numéro vert le 
1021, pour une prise en charge "rapide".

Batna 
Un mort et un blessé 
dans un accident de la 
route au chef-lieu de 
wilaya  
Une personne a trouvé la mort et 
une autre a été grièvement blessée 
dans un accident de la route sur-
venu hier matin à la ville de Batna, 
selon un communiqué de la cellule 
de communication et d’information 
de la direction de wilaya de la pro-
tection civile. L’accident a eu lieu 
suite à la déviation et le renverse-
ment d’un véhicule de tourisme à 
l’entrée de l’agglomération Hamla 
relevant de la commune de Batna 
causant de graves blessures à deux 
personnes, selon le communiqué. 
La même source a indiqué que l’une 
des personnes âgées de 45 ans a 
rendu l’âme à son arrivée au centre 
hospitalo-universitaire de Batna, 
alors que l’accompagnateur (61 
ans), a été évacué dans un état cri-
tique aux urgences médicales du 
même hôpital, après avoir reçu les 
premiers secours sur place par les 
agents de la protection civile. Les 
éléments de l’unité secondaire de la 
protection civile ont mobilisé 2 am-
bulances et 2 camions, selon le 
communiqué qui précise que les 
services de sécurité compétents ter-
ritorialement ont ouvert une enquête 
pour déterminer les causes et les 
circonstances de l’accident.  

La Direction générale de la Protection civile a appelé, hier, dans un communiqué, les citoyens à la prudence et la vigilance afin d'éviter les            
différents types d'accidents pouvant survenir durant la célébration de la fête de l'Aïd El-Fitr, en particulier les accidents domestiques. 

L'Office national du pèlerinage et de 
la omra (ONPO) a annoncé, dans 
un communiqué, la prolongation, 
au 15 avril, des délais de paiement 

des frais du hadj et de finalisation des procé-
dures administratives et sanitaires requises. 
«L'Office national du pèlerinage et de la omra 
a décidé, en coordination avec les différents 
secteurs concernés par l'organisation du pè-
lerinage, de prolonger, au 15 avril à 20h00, 
les délais de paiement des frais du hadj et de 
finalisation des procédures administratives et 
sanitaires requises, et ce, suite à la demande 
de plusieurs citoyens», précise le communi-
qué. Aussi, l'ONPO invite les futurs pèlerins à 

«finaliser les procédures requises avant l'ex-
piration des nouveaux délais», précisant que 
les différents services concernés «restent à 
leur disposition ces jours-ci, y compris les 
vendredi et samedi». «Les livrets du hadj dont 
les détenteurs ne s'acquittent pas des frais 
dans ces délais seront annulés», a prévenu 
l'ONPO. Dans un précédent communiqué, 
l'Office national du pèlerinage et de la omra 
avait invité les citoyens ayant effectué le paie-
ment des frais du pèlerinage à déposer leurs 
dossiers «dans les plus brefs délais» au ni-
veau des daïras ou des circonscriptions ad-
ministratives pour finaliser les démarches du 
visa du hadj.

En vertu d’un décret         
exécutif 
L’ONS passe sous la        
tutelle du ministre des  
Finances 
L’Office national des statistiques (ONS) a été 
placé sous la tutelle du ministre des Fi-
nances, en vertu d’un décret exécutif publié 
au Journal officiel (JO) n 21. Il s’agit du dé-
cret exécutif n 24-114 signé par le Premier 
ministre, Nadir Larbaoui, le 21 mars dernier, 
conférant le pouvoir de tutelle sur l’ONS au 
ministre des Finances qui l’exerce confor-
mément aux dispositions prévues par la ré-
glementation en vigueur. Ainsi, « sont 
abrogées toutes dispositions contraires à ce 
décret, notamment les dispositions du dé-
cret exécutif n 20-366 du 8 décembre 2020 
conférant au ministre de la Numérisation et 
des Statistiques le pouvoir de tutelle sur 
l’ONS », selon le décret. 
 
Accidents de la circulation 
13 morts et 391     
blessés en 48 heures   
Treize (13) personnes sont décédées et 391 
autres ont été blessées dans des accidents 
de la circulation survenus ces dernières 48 
heures à travers plusieurs wilayas du pays, 
a indiqué, hier, un communiqué de la Pro-
tection civile. La Protection civile est inter-
venue également pour prodiguer des soins 
de première urgence à 21 personnes in-
commodées par le monoxyde de carbone 
émanant d'appareils de chauffage et 
chauffe-bains de leurs domiciles, à travers 
les wilayas de Médéa (9 personnes), Sétif 
(5), Sidi Bel Abbes (4) et Constantine (3), 
note la même source.

Les services de la Gendarmerie nationale 
de Hassi Messaoud (Ouargla) ont appré-
hendé un camion chargé de plus de 

172.000 gélules psychotropes de type Pré-
gabaline et arrêté 8 individus suspects, in-
dique, vendredi dernier, un communiqué du 
même corps de sécurité. "Dans le cadre de 
la lutte contre le crime organisé sous toutes 
ses formes à travers le territoire du Grou-
pement territorial de la Gendarmerie natio-
nale de Ouargla, et suite à des informations 
parvenues aux unités du Groupement fai-
sant état d'un camion transportant une im-
portante quantité de comprimés 
psychotropes en provenance d'une wilaya 
voisine vers les wilayas du nord, un camion 

a été appréhendé au niveau de la RN03 
précisément à Haoud El Hamra, commune 
de Hassi Messaoud, Ouargla", indique la 
même source. Après fouille du véhicule, "il 
a été procédé à la saisie d’une quantité im-
portante de comprimés psychotropes de 
172.050 gélules de type Prégabaline 
300mg, une somme de 265.000 DA, des té-
léphones portables, deux camions et un vé-
hicule utilisé pour le transport, outre 
l’arrestation de huit (08) individus suspects", 
ajoute le communiqué. Une enquête a été 
ouverte sur cette affaire et les mis en cause 
seront traduits devant les juridictions compé-
tentes après l'accomplissement des procé-
dures légales.

CRIMINALITÉ  
Saisie à Ouargla de plus de 172.000          

comprimés psychotropes à bord d’un camion

ONPO 
Les délais de paiement des frais du        

hadj et de finalisation des procédures 
prolongés au 15 avril
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CLIMATISATION 

Le CEREFE recommande le 
 recours au gaz naturel 

Le Commissariat aux Energies Renouvelables et à l’Efficacité Energétique (CEREFE) suggère l’utilisation d’une nouvelle 
solution innovante de climatisation utilisant le gaz naturel, permettant des économies d’énergie allant jusqu’à 90 %. 

L’ambassadeur de la Ré-
publique du Niger à 
Alger, M. Aminou Malam 
Manzo, a été convoqué, 
jeudi, au siège du minis-

tère des Affaires étrangères (MAE) 
où il a été reçu par la Directrice gé-
nérale Afrique, Mme Selma Malika 
Haddadi, indique hier un communi-
qué du MAE. 
Cette rencontre «a porté essentielle-
ment sur la coopération entre les 
deux pays en matière de rapatrie-
ment des ressortissants nigériens 
séjournant de manière irrégulière sur 

le territoire algérien», précise la 
même source, relevant que «cette 
coopération a fait l’objet de la part 
des autorités nigériennes de certains 
jugements que la partie algérienne 
estime sans fondements». 
«Il a été rappelé à l’ambassadeur de 
la République du Niger l’existence 
d’un cadre bilatéral dédié à cette 
problématique. De même, il lui a été 
indiqué que ce cadre doit demeurer 
le lieu privilégié de discussion et de 
traitement de toutes les données et 
de tous les développements liés à 
cette problématique», note le 

communiqué. 
Par la même occasion, «il a été réi-
téré à l’attention de l’ambassadeur 
de la République du Niger le ferme 
attachement de l’Algérie aux règles 
essentielles de bon voisinage et sa 
volonté de poursuivre la coordina-
tion avec le Niger sur cette ques-
tion concernant les flux migratoires 
et sur toute autre question, dans le 
respect mutuel et sur la base des va-
leurs de coopération, de confiance 
et de solidarité», conclut le commu-
niqué. 

R. N.

MIGRANTS EN SITUATION IRRÉGULIÈRE EN ALGÉRIE 
L’ambassadeur du Niger à Alger convoqué au 

ministère des AE 

Dans un communi-
qué publié hier, le 
CEREFE recom-
mande de mettre 
en place dans le 
cadre du Pro-
gramme national 
de maîtrise de 

l’énergie, des mécanismes incita-
tifs appropriés pour susciter la de-
mande et promouvoir l’utilisation de 
la climatisation au gaz naturel 
«GHP « (Gas Heat Pump) en Algé-
rie, notamment dans le secteur ter-
tiaire, à travers des mesures 
fiscales et parafiscales et un ré-
gime de subvention dédié. 
L’institution explique cette initiative 
par l’abondance des ressources en 
gaz naturel, soulignant que «la cli-
matisation au gaz naturel a déjà fait 
ses preuves dans notre pays avec 
plus de 350 installations réussies 
dans divers secteurs tels que l’hô-
tellerie, les cliniques, les adminis-
trations et les banques».  
«Des économies substantielles 
jusqu’à 90 % ont pu être atteintes 
sur la facture d’énergie des sec-
teurs utilisateurs, démontrant ainsi 
le potentiel financier considérable 
de cette technologie et renforçant 
ainsi son attrait économique», af-
firme la même source.  
De plus, le potentiel d’économie 
d’énergie et l’efficacité de ces pro-
cédés a pu être confirmé à travers 
les visites des experts du CEREFE 
dans les lieux où les équipements 
de climatisation à gaz ont été ins-
tallés. 
En amont, la climatisation alimen-
tée au gaz naturel présente égale-
ment «un avantage majeur» en 
termes d’économie de gaz naturel, 
indique le CEREFE, précisant que 
«grâce à son efficacité énergétique 

accrue, elle peut permettre des 
économies significatives sur la 
consommation de gaz naturel, 
contribuant ainsi à une utilisation 
plus efficiente des ressources 
énergétiques du pays». 
En utilisant une combinaison inno-
vante de technologies, ce type de 
climatisation permet de fournir 
chauffage, refroidissement et eau 
chaude sanitaire «de manière effi-
cace et économique», assure le 

CEREFE.  
«Son fonctionnement, basé sur la 
récupération de chaleur à partir de 
sources naturelles l’air et son cou-
plage avec une source d’énergie 
primaire, le gaz naturel, GPL ou 
l’hydrogène en font une solution à 
la fois fiable et respectueuse de 
l’environnement», fait-il savoir. 
Selon le CEREFE, dans l’attente du 
développement et la maturité tech-
nologique es systèmes de climati-

sation à base d’énergie renouve-
lable et solaire en particulier, cette 
solution innovante permet non seu-
lement de réduire la dépendance à 
la climatisation électrique, mais 
également d’atténuer les pics de 
demande électrique en été, contri-
buant ainsi à stabiliser le réseau 
électrique.   
A noter que ces recommandations 
font suite à une étude réalisée par 
le CEREFE sur le potentiel national 

en matière d’utilisation de la clima-
tisation au gaz naturel, en s’ap-
puyant sur une série de visites sur 
l’ensemble du territoire national, qui 
ont permis de dresser un premier 
bilan des installations réalisées en 
Algérie, et ce, dans le cadre de la 
démarche globale du Commissa-
riat à l’égard de l’évaluation des 
projets d’efficacité énergétique réa-
lisés en Algérie. 

Samir M. 

Réhabilitation de la capitale 
Les projets avancent bien 

 
Le ministre de l’Intérieur, des Collectivités locales et de 
l’Aménagement du territoire, Brahim Merad, a affirmé 
hier à Alger que les projets de réhabilitation de la capi-
tale, notamment de sa façade maritime, avançaient bien. 
Lors d’une visite de travail et d’inspection dans la wilaya 
d’Alger, accompagné du wali Mohamed Abdennour Ra-
behi et de la présidente de l’APW Nadjiba Djilali, M. 
Merad a précisé que «plusieurs espaces ont été réhabi-
lités pour que la capitale retrouve ses atouts, notamment 
sa façade maritime, et ce, au titre du plan bleu des ser-
vices de la wilaya». 
En marge de sa visite d’inspection des travaux d’amé-
nagement de la façade maritime au niveau de la partie 
ouest du port d’Alger (la pêcherie), le ministre de l’Inté-
rieur a souligné que la réhabilitation de la façade mari-
time était un «projet ambitieux prévoyant, entre autres, 
l’aménagement des voûtes reliant la Casbah à la Place 
des Martyrs sur le front de mer».  
«Ces projets visent à permettre à la capitale de renouer 
avec sa dimension civilisationnelle, que le colonisateur 
français a tenté d’effacer en séparant la Casbah de la 
mer», a-t-il expliqué, ajoutant que «les travaux conçus 
et réalisés par des Algériens pour y remédier feront de 
la capitale l’une des plus belles villes en Méditerranée». 
Au niveau du Centre de commandement et de contrôle 
de la Direction générale de la Sûreté nationale (DGSN), 
dans la circonscription administrative de Sidi M’Hamed, 
le ministre a écouté un exposé sur «le plan de désengor-
gement du trafic routier dans la capitale grâce au sys-
tème de gestion intelligente des feux tricolores et au 
système de vidéosurveillance». 
La phase pilote de l’utilisation du système de gestion in-
telligente des feux tricolores au niveau de 22 points a 
«prouvé son efficacité», d’après l’exposé, qui a fait état 
d’un projet d’«extension du système de vidéosurveil-
lance avec 5.592 caméras de surveillance, en plus des 
1.837 déjà opérationnelles, pour assurer une couverture 
complète de la capitale». 
M. Merad a fait remarquer que le recours à ces systèmes 
avait «permis de fluidifier le trafic routier dans la capi-
tale», appelant à «tout mettre en œuvre pour accélérer 
la cadence de réalisation de ces projets et les étendre 
aux grandes wilayas». 

APS 
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ZÉRO TOLÉRANCE  

Dénonçons les dangers sur nos routes   
 Un incident troublant a secoué la tranquillité des   automobilistes  et a conduit à l'arrestation d'un chauffeur de camion par 
les autorités de la Gendarmerie nationale à Ouled Belhadj. Les accusations portées contre cet homme sont graves, incluant 

la mise en danger de la vie d'autrui, des actes de violence, et des propos injurieux.

Selon les informations re-
layées, les   services de 
la gendarmerie, ont été 
alertées suite à une 
plainte déposée par un 
citoyen. Ce dernier a 
rapporté avoir été 
agressé par le chauffeur 

en question, qui aurait également provo-
qué un blocage de la circulation en arrê-
tant son camion au milieu de la route. 
Armé d'une batte en bois, le chauffeur 
aurait menacé de violence et proféré des 
insultes à l'égard de la victime, le tout se 
déroulant sous les yeux de sa propre fa-
mille. Cet incident, survenu dans un 
quartier de la capitale algérienne, a sus-
cité une grande indignation parmi les ré-
sidents et a mis en lumière les dangers 
potentiels auxquels sont confrontés les 
citoyens dans leur vie quotidienne. La 
violence et l'agression verbale ne sont 
pas seulement des atteintes à la dignité 
humaine, mais représentent également 
un risque pour la sécurité publique. Les 
autorités compétentes ont rapidement 
réagi à cette situation en procédant à 
l'arrestation du chauffeur de camion. Des 
enquêtes sont actuellement en cours 
pour établir les circonstances exactes de 
l'incident et pour que justice soit rendue 
à la victime et à sa famille. Cet événe-
ment met en évidence l'importance cru-
ciale de maintenir l'ordre et la sécurité  
sur nos routes. Il souligne également la 
nécessité pour chacun de respecter les 
lois et les droits des autres citoyens, afin 
de préserver la paix et l'harmonie dans 
notre société. En cette période où la co-
hésion sociale et le respect mutuel sont 
plus que jamais nécessaires, il est essen-
tiel que de tels incidents soient traités 
avec la plus grande fermeté par les au-
torités compétentes, afin d'assurer la sé-
curité et le bien-être de tous les 
membres de la société. 
 
 Gendarmerie Nationale, une ré-

ponse rapide et efficace  
 
Dans   cette affaire la Gendarmerie Na-
tionale a fait preuve d'une réponse 
rapide et efficace.  Utilisant le système de 
surveillance vidéo, les autorités ont pu 
identifier le camion en question et procé-
der à l'arrestation du conducteur. L'utili-

sation des technologies de surveillance 
vidéo s'avère être un outil crucial dans la 
lutte contre les comportements irrespon-
sables sur les routes. Dans ce cas parti-
culier, cela a permis aux forces de l'ordre 
d'intervenir rapidement et d'appréhender 
le chauffeur en question, limitant ainsi les 
risques pour la sécurité des autres usa-
gers de la route. Le chauffeur arrêté 
devra maintenant répondre des accusa-
tions portées contre lui devant les auto-
rités judiciaires compétentes. Cet 
incident met en lumière l'importance de 
la prudence et du respect des lois pour 
la sécurité de tous sur les routes. Les 
comportements dangereux et agressifs 
ne doivent pas être tolérés, et ceux qui 
les adoptent doivent être tenus respon-
sables de leurs actes. 
L'impact de cet incident ne s'est pas li-
mité aux seules routes d'Algérie. En effet, 
une vidéo capturant l'événement a été 
largement diffusée sur les réseaux so-
ciaux, suscitant une réaction immédiate 
et intense de la part du public. Cette ex-
position médiatique a contribué à sensi-
biliser le grand public aux dangers des 
comportements imprudents au volant. Il 
est crucial que chacun prenne 
conscience des conséquences poten-
tiellement tragiques de ses actions sur la 
route. La sécurité routière est l'affaire de 
tous, et il est essentiel que chacun fasse 
preuve de responsabilité et de respect 
envers les autres usagers de la route.  
Cet incident met en évidence l'impor-
tance de la coopération entre les autori-
tés et le public pour garantir la sécurité 
routière.  
 
 Chauffeurs de poids lourds : Rois de 
la route ou dangers ambulants ? 

 
Les routes sont le théâtre quotidien de 
multiples interactions entre véhicules de 
toutes sortes, mais parmi eux, les poids 
lourds, véritables géants de l'asphalte, 
occupent une place particulière. Souvent 
indispensables pour le transport de mar-
chandises, ces camions et leurs conduc-
teurs sont soumis à des réglementations 
strictes, cependant, certains d'entre eux 
semblent se croire au-dessus des lois et 
des règles de conduite, adoptant une at-
titude qui les place en tant que rois de la 
route. Le terme "roi de la route" évoque 

une attitude de supériorité, souvent ac-
compagnée de comportements dange-
reux et irresponsables. Ces chauffeurs 
de poids lourds, au volant de véhicules 
imposants et puissants, peuvent parfois 
céder à la tentation de se comporter de 
manière agressive et intimidante envers 
les autres usagers de la route. Parmi les 
comportements observés, on peut citer 
le non-respect des limitations de vitesse, 
les dépassements dangereux, le refus de 
céder la priorité, ou encore le stationne-
ment illégal sur les voies de circulation. 
Ces actions non seulement mettent en 
danger la vie des autres usagers de la 
route, mais contribuent également à 
créer un climat d'insécurité et de tension 
sur nos routes déjà bien chargées. Les 
conséquences de ces comportements 
peuvent être dramatiques. Des acci-
dents graves, parfois mortels, sont sou-
vent attribués à des chauffeurs de poids 
lourds ayant adopté une conduite impru-
dente ou agressive. Les victimes de ces 
accidents peuvent être des conducteurs 
de véhicules légers, des motocyclistes, 
des piétons ou même d'autres camion-
neurs. Pourtant, il est important de sou-
ligner que la majorité des chauffeurs de 
poids lourds sont des professionnels 
consciencieux qui respectent scrupuleu-
sement les règles de sécurité et de 
conduite. Cependant, quelques individus 
irresponsables nuisent à la réputation de 
l'ensemble de la profession. Face à cette 
réalité, il est impératif que les autorités 
renforcent les mesures de contrôle et de 
surveillance des conducteurs de poids 
lourds, afin de prévenir les comporte-
ments dangereux et de sanctionner sé-
vèrement ceux qui mettent en danger la 
vie d'autrui sur nos routes.  il est temps 
de remettre en question l'idée que les 
chauffeurs de poids lourds sont les rois 
de la route. Au lieu de cela, ils devraient 
être des modèles de professionnalisme 
et de sécurité, garantissant que nos 
routes soient des espaces sûrs pour 
tous les usagers, sans exception. 
 

Dénoncer les abus routiers, une        
responsabilité citoyenne 

 
Sur les routes, chaque instant compte et 
chaque action peut avoir des consé-
quences graves. Dans ce contexte, l'im-

portance de dénoncer tout abus enregis-
tré sur la route ne peut être surestimée. 
Que ce soit un excès de vitesse, un 
comportement agressif, une conduite en 
état d'ivresse ou toute autre infraction, 
signaler ces comportements est non 
seulement un devoir citoyen, mais aussi 
un moyen essentiel de garantir la sécu-
rité de tous. La sécurité routière est une 
préoccupation majeure dans toutes les 
sociétés, car les accidents de la route 
peuvent entraîner des blessures 
graves, voire la perte de vies hu-
maines. Dans de nombreux cas, ces 
accidents sont le résultat de compor-
tements imprudents ou dangereux de 
la part des conducteurs. C'est pour-
quoi il est impératif que les citoyens se 
sentent responsables de signaler tout 
abus ou infraction qu'ils constatent sur 
la route. Dénoncer les abus routiers ne 
se limite pas à protéger sa propre sé-
curité, mais contribue également à as-
surer la sécurité de l'ensemble de la 
communauté. En signalant les 
comportements dangereux, les ci-
toyens peuvent aider les autorités à 
prendre des mesures préventives, à 
sensibiliser le public aux risques asso-
ciés à une conduite irresponsable, et à 
dissuader les contrevenants de répéter 
leurs actions à l'avenir. Les moyens de 
dénoncer les abus routiers sont nom-
breux et accessibles à tous. Les numé-
ros d'urgence, les lignes directes de la 
police, les applications mobiles dé-
diées à la sécurité routière sont autant 
de ressources à disposition pour si-
gnaler les infractions. De plus, de nom-
breuses autorités mettent en place des 
programmes de sensibilisation et 
d'éducation visant à encourager les ci-
toyens à signaler les comportements 
dangereux. En fin de compte, dénon-
cer les abus routiers est un acte de 
responsabilité civique qui contribue à 
sauver des vies et à rendre nos routes 
plus sûres pour tous. Chaque per-
sonne sur la route a le pouvoir et la res-
ponsabilité de signaler les 
comportements dangereux et d'aider 
à prévenir les accidents. En travaillant 
ensemble, nous pouvons faire de la sé-
curité routière une priorité et construire 
un avenir où chacun peut voyager en 
toute sécurité.  R.S  
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LE CONCOURS "LIBERTÉ POUR LA PALESTINE" RÉCOMPENSE LES JEUNES TALENTS 

 Une génération consciente et engagée 
 Le Théâtre régional Kateb-Yacine de Tizi-Ouzou (TRTO)  , a abrité , jeudi , dans la soirée ,  une cérémonie pleine d'émotions et de 
promesses d'avenir. Le concours pour enfants "Liberté pour la Palestine", organisé avec ferveur par cet établissement culturel, a dé-

voilé ses lauréats, sept jeunes âgés de moins de 16 ans, sous les applaudissements nourris d'un public fier et attentif.

Chacun des lau-
réats a été ho-
noré avec un lot 
de livres soi-
gneusement sé-
l e c t i o n n é s , 
offrant des 
portes ouvertes 

sur l'imaginaire et la connaissance, 
ainsi qu'un pass d'abonnement 
gratuit pour assister à cinq spec-
tacles spécialement conçus pour 
les enfants au sein du TRTO. Ces 
récompenses, bien au-delà de leur 
valeur matérielle, incarnent une re-
connaissance symbolique de leur 
talent, de leur dévouement et de 
leur sensibilité à la cause qui les a 
réunis : la question palestinienne. 
Hocine Heddou, directeur artistique 
du TRTO, a souligné l'importance 
de cette initiative en déclarant : 
"Une récompense symbolique pour 
les encourager pour leurs efforts et 
les stimuler à s'intéresser davan-
tage à ce qui se passe autour 
d'eux." En effet, au-delà de la sim-
ple compétition, ce concours a per-
mis aux jeunes participants de 
plonger dans des réflexions pro-
fondes, de nourrir leur créativité et 
de développer leur sens de l'empa-
thie et de la justice. Le concours, 
une série de questions de culture 
générale sur la Palestine, son his-
toire et la lutte de son peuple, a été 
lancé par le TRTO le 23 mars der-
nier, à l’occasion des vacances 
scolaires de printemps, en solidarité 
avec le peuple palestinien victime 
de l’agression sioniste depuis le 7 
octobre de l’année passée. Les 
questions étaient toutes posées 
aux enfants participants au début 
de chaque spectacle pour enfants 
présenté dans le cadre du pro-
gramme d’animation des soirées 
de ce mois sacré de ramadhan 
tracé par cet établissement. Ce 
concours, bien plus qu'une simple 
compétition artistique, a ainsi offert 
une plateforme pour l'expression 
de valeurs essentielles telles que la 

solidarité, la liberté d'expression et 
le respect des droits humains. En 
encourageant ces jeunes talents à 
s'engager et à exprimer leurs 
convictions, le TRTO contribue à 
former une génération consciente, 
ouverte d'esprit et engagée dans la 
construction d'un monde meilleur. 

La cérémonie de remise des prix a 
été l'occasion de célébrer la créati-
vité et l'engagement de ces jeunes 
lauréats, mais aussi de saluer l'en-
semble des participants qui, par 
leur participation, ont enrichi ce 
concours de leur diversité et de leur 
authenticité. En récompensant leur 

travail et leur détermination, le 
TRTO leur offre non seulement une 
opportunité de croissance person-
nelle, mais aussi un encouragement 
à poursuivre leurs efforts dans la 
voie de l'art et de l'engagement ci-
toyen. Dans un contexte où les voix 
des jeunes sont de plus en plus 

cruciales pour façonner l'avenir, des 
initiatives comme le concours "Li-
berté pour la Palestine" incarnent 
l'espoir d'un changement positif, 
porté par une nouvelle génération 
prête à relever les défis du monde 
contemporain avec courage, créa-
tivité et détermination.  R.C 

Dans son dernier ouvrage, 
"La Vie sans peur et sans 
regret", la célèbre auteure et 
journaliste québécoise De-

nise Bombardier nous entraîne dans 
un voyage fascinant à travers les 
méandres de l'existence humaine. À 
travers ses mots empreints de sincé-
rité et de sagesse, elle explore les 
thèmes de la liberté, du courage, of-
frant au lecteur une réflexion pro-
fonde sur la manière de vivre 
pleinement sa vie, sans être entravé 
par la peur ou les regrets. L'œuvre de 
Bombardier, connue pour sa fran-
chise et son engagement, nous livre 
ici un témoignage authentique et poi-
gnant de son propre parcours, ponc-
tué d'anecdotes, d'observations et 
de réflexions personnelles. Elle 
partage avec nous ses expériences, 
ses réussites et ses échecs, mais 

surtout, les leçons précieuses qu'elle 
en a tirées. Au cœur de cet ouvrage 
réside la quête universelle de liberté. 
Denise Bombardier nous rappelle 
l'importance de nous affranchir des 
chaînes invisibles qui entravent notre 
épanouissement personnel, qu'elles 
soient imposées par la société, par 
autrui, ou par nos propres peurs et 
inhibitions. Elle nous invite à embras-
ser notre véritable essence, à oser 
être nous-mêmes, sans compromis 
ni concession. À travers des récits 
poignants et des portraits saisissants, 
l'autrice nous montre que la vie, mal-
gré ses défis et ses épreuves, est une 
aventure passionnante et pleine de 
possibilités. Elle nous encourage à 
saisir chaque instant avec courage et 
détermination, à poursuivre nos rêves 
avec audace et à affronter nos peurs 
avec résolution. Mais "La vie sans 

peur et sans regret" ne se contente 
pas de nous inspirer à vivre pleine-
ment notre vie ; il nous invite égale-
ment à regarder en arrière avec 
bienveillance et acceptation. Denise 
Bombardier nous rappelle que les re-
grets sont des fardeaux inutiles qui 
nous empêchent d'avancer. Au lieu 
de nous morfondre sur le passé, elle 
nous encourage à tirer des leçons de 
nos expériences, à pardonner nos er-
reurs et à nous ouvrir à de nouveaux 
horizons.  Enfin de compte, "La Vie 
sans peur et sans regret" est bien 
plus qu'un simple livre : c'est un 
guide précieux pour une vie épanouie 
et authentique. À travers ses pages 
riches en enseignements et en émo-
tions, Denise Bombardier nous offre 
un cadeau inestimable : la possibilité 
de vivre sans entraves, avec courage, 
gratitude et amour.  R.C  

 A LIRE, « LA VIE SANS PEUR ET SANS REGRET" DE DENISE BOMBARDIER  
Des pages riches en enseignements 

OPÉRA DE PARIS, COMÉDIE-FRANÇAISE, CHAILLOT…  
 De grands établissements touchés par les coupes budgétaires

Le ministère de la culture a 
dévoilé jeudi 4 avril le mon-
tant des baisses de budget 
qui vont peser sur certaines 

institutions dans le cadre des annu-
lations de crédits demandées par 
Bercy. Les institutions les plus pres-
tigieuses vont y perdre plusieurs 
millions d’euros. Le couperet est 
tombé  : le ministère de la culture 

vient de notifier à plusieurs grands 
établissements nationaux les 
baisses de budget qu’ils vont subir 
en 2024, à la suite du décret d’an-
nulation de crédits pris par Bercy. 
Alors que la Rue de Valois doit trou-
ver 204,3 millions d’euros d’écono-
mies (dont 99,5  millions d’euros 
dans le programme patrimoine et 
96 millions d’euros dans celui de la 

création), des institutions renom-
mées vont être mises à contribu-
tion. Ainsi, l’Opéra de Paris va 
perdre 6 millions d’euros, la Comé-
die-Française, 5 millions d’euros, le 
Musée du Louvre, 3 millions d’eu-
ros, l’Académie de France à Rome 
et Sèvres-Mobilier national, 1 mil-
lion d’euros chacun, le Théâtre 
national de la Colline et le Théâtre 

national de Chaillot, 
500  000  euros chacun. Il reste 
encore 11 millions d’euros à trou-
ver, qui devraient concerner des 
projets, dont la nature n’est pas 
précisée, « reportés sur 2025 ». 
Dans l’entourage de la ministre de 
la culture, Rachida Dati, on s’in-
terroge toujours sur le choix de 
Bercy de faire porter sur la créa-

tion et le patrimoine l’essentiel 
des efforts budgétaires. Selon nos 
informations, Mme Dati n’a pas 
été consultée sur cette ventilation. 
Elle cherche désormais à éviter la 
casse, dans un secteur, le service 
public du spectacle vivant, déjà 
malmené par l’inflation et le dés-
engagement de certaines collectivi-
tés locales. 

 Netflix, 
 Deux « Salaire de la peur » 

se confrontent 
En même temps que le remake de Julien Leclercq, la plate-
forme propose, dans une très belle restauration, le grand film 
populaire d’Henri-Georges Clouzot, sorti en 1953. La seule per-
sonne qui peut en vouloir à Netflix d’avoir mis en ligne Le Salaire 
de la peur, monument du cinéma français réalisé en 1952 par 
Henri-Georges Clouzot (1907-1977) et sorti en 1953, c’est Julien 
Leclercq, auteur du remake financé par la plate-forme qui l’a 
rendu disponible le même jour que l’original. Les autres se féli-
citeront d’avoir accès à ce grand et gros film, plein d’outrances 
et de traits de génie, qui, dans son propos, tient aussi bien 
d’Hergé que de Céline et, dans sa forme, doit tout au génie ma-
niaque de Clouzot qui étend son emprise paranoïaque et misan-
thrope sur chaque geste des acteurs, sur le moindre détail de 
chaque plan. La comparaison ne tourne pas à l’avantage de son 
émule.  Puisque c’est de lui que vient la nouveauté, il faut bien 
parler du Salaire de Julien Leclercq. Du scénario original – lui-
même tiré du roman, paru en 1949, de Georges Arnaud (1917-
1987) –, Julien Leclercq et Hamid Hlioua n’ont gardé que 
l’élément le plus mémorable : un groupe de déclassés est 
chargé de convoyer un chargement de nitroglycérine sur de 
mauvaises routes, jusqu’à un puits de pétrole en feu, afin que 
l’explosion de la cargaison souffle l’incendie. 
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LES RÉFORMES STIMULENT L'INVESTISSEMENT 

L'Algérie sur la voie d'un 
dynamisme économique  

Depuis le début de l'année, l'Algérie connaît une croissance constante dans les chiffres et les indicateurs  
associés aux cotisations auprès de la Caisse nationale des assurances sociales des travailleurs salariés 

(CNAS). Selon les propos du ministre du Travail et de la Sécurité Sociale, cette tendance témoigne d'un 
réel dynamisme économique dans le pays. 

Les récentes me-
sures et textes 
adoptés par les 
autorités pu-
bliques ont été 
cruciaux dans 
cette évolution 
positive. En 

effet, ces réformes ont ouvert la 
voie à un environnement plus 
propice à l'investissement en 
Algérie. Les entreprises, qu'elles 
soient des start-ups, des mi-
croentreprises ou autres, béné-
ficient désormais d'un 
accompagnement accru de la 
part des pouvoirs publics. L'un 
des éléments clés de cette dy-
namique est la simplification 
des procédures administratives. 
Les entreprises, notamment les 

jeunes pousses et les petites 
structures, ont vu leurs dé-
marches allégées, ce qui leur 
permet de se concentrer davan-
tage sur leur croissance et leur 
développement. Cette simplifi-
cation administrative a égale-
ment contribué à réduire les 
obstacles à l'entrepreneuriat et 
à encourager l'innovation. Par 
ailleurs, les mesures visant à 
promouvoir l'investissement 
étranger ont également joué un 
rôle majeur. L'Algérie s'est en-
gagée dans une politique d'ou-
verture économique, attirant 
ainsi l'attention des investis-
seurs étrangers. Les incitations 
fiscales, les facilités d'accès au 
marché et la stabilité politique et 
économique ont été des fac-

teurs déterminants dans cette 
attractivité retrouvée. L'accom-
pagnement des start-ups et des 
jeunes entreprises constitue 
également une priorité pour les 
autorités. Des programmes de 
soutien financier et technique 
ont été mis en place pour en-
courager l'innovation et favori-
ser l'émergence de nouveaux 
secteurs d'activité. Cette atten-
tion portée à l'entrepreneuriat 
contribue à diversifier l'écono-
mie algérienne et à renforcer sa 
compétitivité sur la scène inter-
nationale. En outre, les efforts 
déployés pour moderniser les 
infrastructures et développer les 
secteurs clés de l'économie al-
gérienne ont également porté 
leurs fruits. Les investissements 

dans les technologies de l'infor-
mation et de la communication, 
les énergies renouvelables, ainsi 
que dans les infrastructures de 
transport et de logistique, ont 
permis de stimuler la croissance 
et de créer de nouvelles oppor-
tunités d'affaires. En conclu-
sion, on peut dire que l’Algérie 
semble bel et bien engagée sur 
la voie d'un dynamisme écono-
mique durable. Les réformes 
entreprises par les autorités pu-
bliques ont permis de créer un 
environnement plus propice à 
l'investissement et à l'entrepre-
neuriat, ouvrant ainsi de nou-
velles perspectives de 
croissance et de prospérité 
pour le pays et ses citoyens. 

R.E  

L’inflation en zone euro s’éta-
blissait à 2,4 % en mars. 
Les marges des entre-
prises, qui s’étaient envo-
lées, se sont normalisées, 

sauf dans le secteur de l’énergie. Le pro-
cessus de désinflation se poursuit en 
Europe. En mars, l’inflation en zone euro 
a été de 2,4 %, contre 2,6 % le mois 
précédent, selon les données publiées 
mercredi 3 avril par Eurostat. Il s’agit du 
plus faible niveau de hausse des prix de-
puis juillet 2021 (à égalité avec novem-
bre  2023). Le phénomène touche 
presque tous les pays européens. L’in-

flation était en mars de 2,4 % en France, 
de 2,3 % en Allemagne, de 1,3 % en Ita-
lie, de 3,2 % en Espagne. Le recul des 
prix de l’énergie, qui joue à plein depuis 
un an, explique en partie ce ralentisse-
ment. Plus nouveau, les prix alimentaires 
ont cessé de s’envoler  : pour les ali-
ments non transformés, ils sont mêmes 
pour la première fois en léger recul, de 
0,4 %. Quant à l’inflation dite « sous-ja-
cente » (hors énergie et alimentaire, qui 
sont plus volatils), elle passe sous la 
barre des 3 % pour la première fois de-
puis plus de deux ans, à 2,9 %. Le pro-
cessus de désinflation ne signifie bien 

entendu pas que les prix baissent (ils ont 
gagné au total 15 % en zone euro de-
puis l’été 2021), mais simplement que 
leur progression est désormais stabili-
sée. Pour la Banque centrale euro-
péenne (BCE), dont l’objectif est de 
maintenir l’inflation à 2 %, il s’agit d’une 
bonne nouvelle. «  Ces données vont 
dans le sens d’une inflation qui sera très 
proche de l’objectif de 2 % au deuxième 
semestre  », estime Andrew Kenning-
ham, du cabinet Capital Economics. 
Une première baisse des taux d’intérêt 
lors de la réunion de la BCE de juin sem-
ble désormais faire consensus. 

Magasins sans caisses  
Amazon fait marche 
arrière 

Symbole des promesses de l’intelli-
gence artificielle dans le commerce 
physique, la technologie Just Walk Out 
s’appuyait en fait partiellement sur une 
équipe d’employés en Inde. Le monde 
sans caisses rêvé par Amazon 
s’éloigne : l’entreprise fait machine ar-
rière sur sa technologie permettant 
d’identifier les articles achetés par les 
clients de supermarché avant qu’ils 
sortent du magasin : baptisée « Just 
Walk Out », celle-ci ne sera plus dé-
ployée dans les futures supérettes 
Amazon Fresh, et sera même désins-
tallée des magasins du groupe où elle 
est présente, aux Etats-Unis, a an-
noncé mardi 2 avril un cadre du groupe 
au média The Information. Cette an-
nonce n’a pas de conséquence impor-
tante pour Amazon à court terme : 
seules 20 épiceries Amazon Fresh − 
sur 40 − utilisent Just Walk Out aux 
Etats-Unis. La technologie sans caisses 
devrait rester opérationnelle dans les 
magasins du Royaume-Uni, « plus pe-
tits », et dans ses 22 magasins Ama-
zon Go (un autre type de petits 
magasins physiques, sans caissières, 
lancé par Amazon). Les points de vente 
d’autres entreprises qui avaient acheté 
la solution du géant de l’e-commerce − 
notamment des boutiques de stades 
sportifs aux Etats-Unis − devraient 
aussi continuer de l’utiliser.L’échec de 
cette tentative d’innovation est toute-
fois symbolique : il était mis en avant 
par Amazon comme une démonstra-
tion des capacités de l’intelligence arti-
ficielle, censée révolutionner à terme le 
commerce de détail. Procurant selon 
l’entreprise un sentiment presque « ma-
gique » chez le client, cette technologie 
a été développée à grands frais à partir 
de 2012 sur une idée de départ du fon-
dateur, Jeff Bezos. Elle s’appuyait sur 
de très nombreuses caméras installées 
au plafond du magasin. Celles-ci de-
vaient identifier les articles pris sur une 
étagère par un client − pour les petits 
articles difficiles à distinguer, une ba-
lance à capteurs placée sur le rayon si-
gnalait qu’ils avaient été retirés. Puis les 
caméras devaient suivre l’acheteur 
dans les rayons, jusqu’à sa sortie.  
Mais The Information a révélé que le 
système d’intelligence artificielle Just 
Walk Out avait des failles : il s’appuyait 
en fait en partie… sur des humains, af-
firme le site américain d’information. 
Plus de 1 000 personnes étaient em-
ployées par Amazon en Inde pour re-
garder les images, afin de classer les 
articles et de les attribuer aux clients : 
700 transactions sur 1 000 avaient 
ainsi besoin d’une intervention humaine 
en 2022, loin de l’objectif initial de 50 
pour 1 000. 

AVEC LA BAISSE DE L’INFLATION 
 Recul des bénéfices des entreprises européennes  

 

 A CAUSE DES TENSIONS ENTRE L’ETAT SIONISTE  ET 
L’IRAN ET DE L’INFLATION 

Wall Street décroche  
 Les trois principaux indices ont reculé de plus de 1 % jeudi 4 avril. En plus des préoc-

cupations géopolitiques, le niveau élevé des prix américains pèse sur les marchés. 
Les experts pensent déceler les ingrédients d’un changement de tendance après 
plusieurs mois d’euphorie boursière.Soudain, l’humeur a tourné, et Wall Street, qui 
était dans le vert, a sérieusement dévissé. Jeudi 4 avril, les trois indices ont fini dans 

le rouge de plus de 1 % : le Dow Jones a perdu 1,35 %, le S&P 500 qui représente les grandes 
entreprises 1,23 % et le Nasdaq riche en technologies 1,4 %. Rien de grave ne dira le profane, 
alors que ces indices sont proches de leurs records, avec une hausse respective de 17 %, 
27 % et 34 % sur un an. Mais à y regarder plus attentivement, la séance ressemblait à de 
ces journées de rupture de tendance, avec son flot de mauvaises nouvelles. 
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BATNA 

Les lauréats du concours de mémorisation 
du Saint Coran chez les malvoyants honorés
Les trois premiers lauréats de la première édition du concours de mémorisation du Saint Coran chez les malvoyants ont été honorés lors d’une cérémonie organisée à la 

maison de la culture Mohamed Laïd Al Khalifa de Batna par le bureau de wilaya de l’association nationale "canne blanche" des malvoyants.

Toute l’attention de l’assistance nombreuse pré-
sente s’est focalisée sur la plus jeune des parti-
cipantes sacrées, Souha Khelifi, âgée de 10 ans, 
et Ahmed Aksa de Tigharghar âgé de 73 ans le 
plus vieux des lauréats de ce concours organisé 

à l’école coranique 1er novembre de Batna le 30 mars 
passé.Quinze des 31 participants au concours tenu dans 
cinq épreuves (l’intégralité du Coran, la moitié, le quart, 4 
Ahzab et 2 Ahzab) ont été primés.L’objectif de l’initiative 
est de mettre en exergue les potentialités de cette caté-
gorie, de distinguer ceux qui mémorisent le Saint Coran 
et susciter davantage d’intérêt pour cette catégorie, a in-
diqué Lamine Chebah, président du bureau de wilaya de 
l’association nationale "canne blanche" des malvoyants.Le 
concours est aussi une incitation des malvoyants grands 
et petits à accorder une grande importance pour le Coran, 
sa mémorisation et son étude, a-t-il ajouté. 
L’initiative d’une journée a attiré des participants de tous 
les âges des différentes communes de la wilaya et les ef-
forts seront déployés pour donner aux prochaines éditions 
une dimension nationale, a indiqué de son côté, Ghalia 
Moukhenache, membre du jury et de l’association.

 Un nouvel hôpital dédié aux ur-
gences pédiatriques relevant de 
l’établissement public spécialisé 

(EPS) en pédiatrie « Abdelkader Boukhe-
roufa» à Hai El Menzah (Oran), a été mis 
en service, a-t-on appris auprès de la di-
rection locale de la santé et de la popu-
lation. 

Il s’agit d’une nouvelle structure de 
quatre étages, d’une capacité de 120 
lits, dédiée exclusivement aux urgences 
pédiatriques, a-t-on précisé de même 
source, soulignant qu’elle recevra les ur-
gences médicales et chirurgicales de la 
wilaya d’Oran et de la région Ouest du 
pays également.Ce nouvel hôpital 
comporte, en plus des urgences médi-

cales et chirurgicales, un centre de tri, 
une unité de réanimation d’une capacité 
de 10 lits, un service viscéral, un service 
de radiologie et un laboratoire, pour ga-
rantir une prise en charge complète 
des cas, a-t-on encore fait savoir, ajou-
tant que les services de chirurgie ORL 
et neurologie seront mis en service 
prochainement.L’unité de réanimation 

a été créée en prévision du lancement 
de la transplantation rénale pour les 
enfants, sous l’égide de l’Agence na-
tionale des greffes d’organes (ANG), a-
t-on rappelé.La réception et 
l’admission est soumise à un système 
numérique, afin de garantir une fluidité 
dans la gestion des flux des malades, 
a-t-on encore noté.

Un quota de 549 logements publics 
locatifs (LPL) a été distribué jeudi 
au le nouveau pôle urbain de la 

commune d’Aïn Abid, wilaya de 
Constantine. 
Ces logements sont dotés de toutes les 
installations requises pour une vie digne 
du citoyen, a assuré le wali, Abdelkhalek 
Sayouda dans une déclaration à la 
presse en marge de la cérémonie de re-
mise des clés tenue à la maison de la 

culture Malek Haddad du chef-lieu de 
wilaya en présence des autorités locales. 
La wilaya de Constantine, a relevé le 
même responsable, a enregistré un « 
bond qualitatif » dans le secteur de l’ha-
bitat avec la distribution de plus de 
10.000 logements publics locatifs à tra-
vers 10 communes au cours de l’année 
passée 2023. Il a également souligné 
que le début de 2024 a vu le lancement 
de la distribution de plusieurs quotas im-

portants de logements dans le cadre de 
la résorption de l’habitat précaire dans 
les communes d’El Khroub et de 
Constantine, assurant que l’opération de 
recensement des habitations précaires 
est poursuivie jusqu’à leur élimination 
définitive.Les efforts de l’Etat continuent 
pour permettre l’accès au logement pour 
toutes les catégories de la société, a 
ajouté M. Sayouda précisant qu’avant le 
5 juillet prochain, plus de 1.200 loge-

ments publics locatifs seront distri-
bués au chef-lieu de wilaya et 711 
autres dans la commune d’Ouled 
Rahmoune dans le cadre du pro-
gramme de résorption de l’habitat 
précaire.Pas moins de 800 loge-
ments publics locatifs seront égale-
ment distribués dans la commune de 
Hamma Bouziane et 250 autres de 
même type dans la commune d’Aïn 
Smara, a indiqué le wali.

CONSTANTINE 
549 logements publics locatifs distribués à Aïn Abid

ORAN 
Mise en service du nouvel hôpital d’urgences pédiatrique à Hai El Menzah 

Une enveloppe financière de l’ordre 
de 700 millions DA a été allouée 
pour concrétiser des opérations 

d’aménagement urbain au niveau de 16 
sites d’habitat de la wilaya de Mascara, 
a annoncé, le wali de Mascara, Farid 
Mohammedi. 
Dans une déclaration à la presse en 
marge d’une cérémonie de lancement 
d’opérations d’amélioration urbaine dans 
la wilaya, M. Mohammedi a indiqué que 
ces projets qui s’inscrivent dans le cadre 
du programme sectoriel de l’exercice en 

cours seront concrétisés à travers 16 
sites d’habitat dans les communes de 
Mascara, Bouhanifia, Mohammadia, 
Ghriss, Tighennif, Hachem, Sig, Oued El 
Abtal, Bouhenni et Tizi. Il a souligné que 
la commune de Mascara s’est vu attri-
buer une part de 315 millions de dinars 
de cette enveloppe, pour mettre en 
œuvre des opérations d’aménagement 
urbain à travers six sites d’habitat dont 
les deux zones d’habitat de « Sidi Saïd » 
et de « Thamina », qui portent sur le re-
vêtement des routes, la réalisation de ca-

nalisations de distribution d’eau potable, 
ainsi que les travaux d’aménagement ex-
terne. 
Le même responsable a indiqué qu’une 
deuxième tranche d’opérations d’amé-
nagement externe sera prochainement 
lancée au niveau de plusieurs quartiers 
du chef-lieu de wilaya et d’autres 
communes.M. Mohammadi a égale-
ment affirmé qu’il prendra en charge 
les préoccupations des habitants du 
quartier « Sidi Ahmed Drouni » de la 
ville de Bouhanifia à travers le lance-

ment ce jeudi du projet d’aménage-
ment urbain portant sur la réalisation 
de chemins urbains, aménagement 
extérieur, la réalisation de réseaux 
d’assainissement, l’éclairage public 
outre le lancement du projet d’aména-
gement urbain de la zone rurale « 
Zaghdou » dans la commune de Bou-
henni.La cérémonie a été présidée par 
le wali qui a donné le coup d’envoi de 
plusieurs projets d’aménagement ur-
bain des communes de Mascara, Bou-
hanifia et Ghriss.

Plus de 1.800 participants à la 4ème 
édition du concours du petit réci-
tant du saint Coran ont été hono-

rés lors d’une cérémonie tenue, au 
théâtre en pleine air d’Adrar. 
Baptisée du nom du défunt cheikh Ab-
delkrim El Maghili, une soirée ramada-
nesque a été marquée par une ambiance 
empreinte de piété et de convivialité ainsi 
que la joie des jeunes lauréats des deux 
sexes (récitants, khatib et mounchid) 
portent des habits traditionnels.Cet évè-

nement couronne le concours du petit 
récitant du saint Coran qui s'est déroulé, 
tout au long du mois sacré, au niveau 
des structures de culte (mosquées, 
zaouias et écoles coraniques), à l’initia-
tive des services de la wilaya d’Adrar en 
coordination avec tous les acteurs 
concernés, à leur tête le secteur des af-
faires religieuses et des wakfs, selon les 
organisateurs.Les lauréats de cette nou-
velle édition ont, à cette occasion, reçu 
des prix d’encouragement en présence 

d’un public nombreux, de leurs parents, 
des autorités locales, ainsi qu’une 
pléiade d’imams et chouyoukh et l’invité 
d’honneur, le petit khatib algérien, Moha-
med Fateh. 
En marge de cette cérémonie, les auto-
rités de la wilaya ont procédé à l’inaugu-
ration du siège de l’établissement du 
petit récitant qu'abrite le complexe pro-
fessionnel "El-Ourouba" au niveau du 
nouveau pôle urbain, défunt cheikh Sidi 
Mohamed Belkebir, à l’Ouest de la ville 

d’Adrar, et ce, pour s’occuper de l’orga-
nisation des prochaines éditions du 
concours et de l’accompagnement de 
jeunes récitants.Approchés par l’APS, 
des imams, chouyoukh, jeunes récitants 
et leurs parents, n'ont pas manqué de 
féliciter cette initiative qui est devenue, 
selon eux, une importante hale pour 
contribuer aux efforts de développement 
de l'enseignement coranique et de 
renforcement de la référence religieuse 
nationale.

MASCARA  
Une enveloppe de 700 millions DA pour des opérations d’aménagement urbain

CONCOURS DU PETIT RÉCITANT DU SAINT CORAN 
Plus de 1.800 participants honorés
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UNE PREMIÈRE EN SIX MOIS DE GUERRE CONTRE GAZA 

Le CDH exige l’arrêt de toute vente 
d’armes à Israël

Le Conseil des droits de l’homme de l’ONU a exigé, le 5!avril, l’arrêt de toute vente d’armes à Israël, dans une résolution évoquant les 
craintes de «!génocide!» contre les habitants de Gaza. La veille, des centaines d’avocats britanniques, spécialistes du droit et anciens magis-

trats, ont appelé, dans une lettre publique, à l’arrêt des exportations d’armes vers Israël.

C’est une 
première 
en six 
mois de 
g u e r r e 
c o n t r e 
Gaza. Le 
Conse i l 

des droits de l’homme de l’ONU a, 
pour la première fois, pris position, 
en exigeant, le 5 avril, l’arrêt de 
toute vente d’armes à Israël. Cette 
résolution, fondée sur les craintes 
d’un génocide contre les habitants 
de l’enclave palestinienne, a été 
votée par 28 pays sur les 47 mem-
bres du Conseil ; six s’y sont oppo-
sés, dont les États-Unis et 
l’Allemagne. Treize pays, dont la 
France, l’Inde et le Japon, se sont 
abstenus. Si ce texte ne présente 
pas de caractère contraignant, il 
contribue à isoler davantage le pays 
dans la guerre aveugle lancée 
contre les Palestiniens de Gaza, qui 
suscite un émoi international crois-
sant.Le texte appelle à la cessation 
de tout transfert d’armes, munitions 
et autres équipements militaires 
vers Israël, évoquant les ‘’les 
craintes d’un génocide à 
Gaza.’’Vingt-huit des 47 membres 
du Conseil ont voté en faveur du 
texte. Parmi eux, le Brésil, ou en-
core l’Afrique du Sud.même si les 
résolutions du CDH ne sont pas 
contraignantes. Le texte condamne 
‘’le recours par Israël à des armes 
explosives à large rayon d’action‘’ 
dans des zones peuplées de l’en-
clave palestinienne assiégée.Le do-
cument de huit pages a été soumis 
par le Pakistan au nom de 55 des 
56 Etats membres de l’Onu au sein 
de l’Organisation de la coopération 
islamique (OCI), à l’exception de 
l’Albanie. Il est coparrainé par la Bo-
livie, Cuba outre l’Autorité palesti-
nienne.Cette résolution intervient 
alors que la pression internationale 
s’accentue sur le gouvernement 
Netanyahu, le président des Etats-
Unis Joe Biden ayant averti jeudi le 

premier ministre israélien lors d’un 
entretien téléphonique que le sou-
tien américain à l’État hébreu allait 
désormais dépendre des “mesures 
concrètes” mises en œuvre pour 
protéger les civils et les travailleurs 
humanitaires dans l’enclave pales-
tinienne.Biden a également exhorté 
Netanyahu à conclure un accord 
pour un “cessez-le-feu immédiat”. 

DEUX AUTRES MEMBRES DU HEZBOLLAH TUÉS 
Des affrontements avec les forces israéliennes 

près de la frontière libanaise 
Le groupe libanais Hezbollah a 

déclaré hier que deux de ses 
membres avaient été tués lors 

d'affrontements avec les forces is-
raéliennes près de la frontière libano-
israélienne.Le bilan des combattants 
du Hezbollah tués par les forces is-
raéliennes depuis le 8 octobre 2023 
s'élève à 269, selon de précédents 
communiqués du groupe.L’Agence 
nationale de presse libanaise a 

rapporté samedi que les avions de 
guerre israéliens avaient lancé une 
attaque sur la ville d’Aita al-Shaab, 
entraînant de graves dommages aux 
propriétés, aux infrastructures et aux 
habitations.Il n'y a eu aucun 
commentaire de la part de l'armée 
israélienne.Les tensions ont éclaté le 
long de la frontière libano-israélienne 
au milieu d'échanges de tirs intermit-
tents entre le groupe libanais Hez-

bollah et les forces israéliennes lors 
des affrontements les plus meurtriers 
depuis que les deux parties ont 
mené une guerre à grande échelle 
en 2006. 
La tension à la frontière est survenue 
au milieu d’une campagne militaire 
israélienne dans la bande de Gaza à 
la suite d’une attaque surprise du 
groupe palestinien Hamas le 7 oc-
tobre 2023.

Russie – rupture d’une 
digue 
Plus de 4.000           
maisons affectées à 
Orsk 
La rupture d’une digue dans la ville 
russe d’Orsk (sud) n’a fait ni blessé 
ni mort, mais a entraîné d’impor-
tantes inondations où plus de 4.000 
maisons ont été affectées, ont an-
noncé les autorités locales. 
La mairie avait précédemment dé-
claré que la digue, conçue pour 
protéger cette ville de l’Oural, 
s’était rompue, affectant 4.258 mai-
sons et 10.987 résidents.Une éva-
cuation massive est actuellement 
en cours dans la vieille ville, où plu-
sieurs quartiers se trouvent dés-
ormais sous les eaux. Six centres 
d’hébergement temporaire ont été 
mis en place pour aider ceux éva-
cués des 
zones inondées.Les autorités de 
l’oblast d’Orenbourg, via le réseau 
social Telegram, ont annoncé que 
94 personnes, dont 40 enfants, ont 
été transférées dans des abris 
temporaires hors des zones à 
risque. D’autres ont trouvé refuge 
chez des proches. Leur vie et leur 
santé ne sont pas en danger et au-
cune assistance médicale n’a été 
nécessaire.Au cours d’une réunion 
d’urgence présidée par le gouver-
neur Denis Pasler, il a été décidé de 
couper l’électricité dans les zones 
menacées par les inondations si le 
niveau des eaux venait à atteindre 
une hauteur critique,selon les au-
torités régionales. 

SOMALIE  
Le gouvernement décide l’expulsion de 

l’ambassadeur d’Éthiopie 
 Le gouvernement somalien a annoncé avoir pris la décision d’expulser l’ambassadeur d’Éthiopie à Mo-

gadiscio et de fermer deux consulats éthiopiens, ont rapporté des sources médiatiques, citant un 
communiqué du gouvernement somalien. 

Dans son communiqué rendu public, le gouvernement a précisé que « cette décision a été prise en raison de 
l’ingérence de l’Éthiopie dans les affaires intérieures de la Somalie », ajoutant que « les diplomates et les em-
ployés éthiopiens travaillant dans les consulats ont été invités à quitter la Somalie dans un délai d’une semaine 
…. La Somalie est déterminée à défendre sa souveraineté. Compte tenu de l’ingérence de l’Éthiopie dans 
nos affaires intérieures, nous avons demandé à l’ambassadeur éthiopien de quitter le pays dans les 72 heures 
et nous fermons les consulats d’Hargeisa et de Garowe », a ajouté le gouvernement somalien.Les relations 
entre l’Ethiopie et la Somalie se sont tendues après la signature de l’accord entre l’Éthiopie et le Somaliland 
le 1er janvier dernier.La Somalie a déclaré « illégitime » l’accord entre l’Éthiopie et le Somaliland concernant 
le port de la mer Rouge et a rappelé son ambassadeur en Éthiopie à la suite de cet accord. 

Le Conseil de sécurité de l’ONU 
a condamné vendredi « dans 
les termes les plus forts » les ré-

centes attaques contre la mission de 
maintien de la paix en République 
démocratique du Congo (Monusco), 
dénonçant également le soutien mili-
taire « étranger » à certains groupes 
armés. 
Les membres du Conseil « ont 
condamné dans les termes les plus 
forts les récentes attaques contre la 
Monusco, son personnel et ses ac-
tifs, qui ont entraîné de graves bles-
sures » pour des Casques bleus, 
selon cette déclaration publiée ven-

dredi.En mars, huit Casques bleus 
ont notamment été blessés dans une 
attaque à Saké, cité stratégique dans 
l’est du pays et un document interne 
de l’ONU a fait état en février d’un 
missile sol-air ayant visé un drone 
d’observation de la mission depuis 
une zone contrôlée par les rebelles 
du M23.A la demande de Kinshasa, 
la force onusienne a entamé son re-
trait, en commençant par la province 
du Sud-Kivu que les Casques bleus 
doivent avoir quitté d’ici le 30 
avril.Les phases suivantes pour le 
désengagement en l’Ituri et au Nord-
Kivu ne sont pas programmées.Ven-

dredi, le Conseil a répété son « sou-
tien » à un retrait « progressif, res-
ponsable », appelant dans ce cadre 
les autorités congolaises à « prendre 
des mesures concrètes » pour éviter 
tout « vide sécuritaire » au Sud-Kivu. 
Il a également insisté sur le fait que 
les prochaines phases dépendraient 
des progrès mis en oeuvre.Les mem-
bres du Conseil ont d’autre part « 
condamné le soutien militaire étran-
ger apporté au M23 et à d’autres 
groupes armés opérant en RDC et 
exigé l’arrêt de ce soutien et le retrait 
immédiat de toute partie extérieure » 
du territoire.

RDC 
Le Conseil de sécurité de l’ONU condamne 

les attaques contre les Casques bleus 

Syrie 
Des explosions suc-
cessives entendues 
à proximité de la ca-
pitale Damas 
 

L'agence de presse du régime sy-
rien (SANA) a rapporté, hier, que 
des explosions successives 
avaient été entendues à proximité 
de la capitale, Damas. 
L'agence a déclaré dans un bref 
communiqué sur ses réseaux so-
ciaux ce qui suit: « Des explosions 
successives ont été entendues à 
proximité de la capitale, Damas, 
et leur nature est en cours d'iden-
tification ».L'agence SANA n'a 
pas donné plus de détails. 
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PP our parvenir à 
ce constat, 
une équipe de 
chercheurs au-
trichiens a 
analysé les 
textes de 12 
000 chansons 

anglophones appartenant à 
différents genres musicaux 
(country, hip-hop, pop, blues, 
rock et R&B) publiées entre 
1980 et 2020.Eva Zangerle, 
qui a dirigé l’étude, se 
consacre depuis quelques an-
nées, avec son équipe, à 
l’étude des systèmes de re-
commandation musicale à 
l’Université d’Innsbruck en Au-
triche. Elle a récemment dé-
cidé de réaliser une étude 
visant à analyser de plus près 
l’évolution du vocabulaire mu-
sical des chansons modernes. 
« Pour notre analyse, nous 
avons créé une base de don-
nées contenant 353 320 chan-
sons en langue anglaise dont 
les années de sortie couvrent 
cinq décennies, de 1970 à 
2020 », rapportent Zangerle et 
ses collègues dans un article 
du Guardian. Cependant, 
comme les données des mor-
ceaux les plus anciens 
n’étaient pas assez fournies, 
l’équipe s’est focalisée sur 12 
000 chansons sorties entre 
1980 et 2020, afin de garantir 
un échantillon plus équilibré. 
Au cours de leur étude, les 
chercheurs autrichiens se sont 
concentrés sur plusieurs as-
pects, notamment la diversité 
des accords, le nombre de 
lignes répétées, les mélodies 
et les paroles. Résultat : au 
cours des dernières décen-
nies, ils ont constaté une dimi-
nution importante de la 
complexité des paroles et de 
la variété du vocabulaire musi-
cal utilisé.Selon Zangerle, 
l’étude a mis en exergue la 
présence d’une plus grande 
quantité de refrains dans les 
chansons actuelles et une va-
riété inférieure dans les rimes. 
« Nous avons été témoins, de-
puis 40 ans, d’un changement 

drastique dans le paysage 
musical, de la façon dont la 
musique est produite à celle 
dont elle est vendue », dé-
clare-t-elle. « Dans tous les 
genres musicaux, nous avons 
trouvé une tendance à la sim-
plification et la répétition », 
poursuit-elle. Les paroles sont 
effectivement devenues plus 
simples à comprendre et à re-
tenir, même dans des styles 
tels que le rap et le rock. 
 
Des émotions qui reflètent 

la société  
  
En plus des paroles, de la mé-
lodie et de la diversité des ac-
cords, Zangerle et ses 
collègues ont aussi évalué les 
émotions exprimées dans les 
chansons examinées. 
L’équipe est arrivée à la 
conclusion que les thèmes po-
sitifs et joyeux diminuent 
constamment. En revanche, 
les chansons qui expriment la 
colère, la tristesse et le dégoût 
sont toujours plus fréquentes. 
Les chanteurs ont également 
un penchant pour l’introspec-
tion. Ils utilisent notamment da-
vantage le « je » et le « moi », 
au lieu du « nous », d’après les 
résultats. 

Promotion TMS 
Toujours selon Zangerle, c’est 
dans le hip-hop/rap que le 
nombre de répétitions de ré-
pliques a le plus augmenté. La 
chercheuse ne rajoute égale-
ment que l’utilisation de mots à 
charge émotionnelle négative 
s’est amplifiée dans ce genre 
musical. « Le rap est devenu 
plus colérique que les autres 
genres musicaux », affirme-t-
elle. La raison de ce change-
ment crucial pourrait être liée 
à la société elle-même. En 
effet, d’après ce que révèle 
l’étude, les paroles des chan-
sons peuvent servir de « miroir 
à la société », étant donné 
qu’elles reflètent souvent les 
changements au niveau des 
valeurs, des émotions et des 

préoccupations globales. À 
partir des données collectées 
sur le site Genius, les cher-
cheurs ont également étudié 
les chansons recherchées par 
des fans de différents genres 
musicaux. Suite à cette ana-
lyse, ils ont pu remarquer que 
les amateurs de rock sont plus 
intéressés par les chansons 
anciennes plutôt que par les 
plus récentes. Auprès des au-
diteurs, un changement no-
table a également été 
constaté. « Les 10 ou 15 pre-
mières secondes sont deve-
nues décisives pour écouter 
ou zapper une chanson », in-
dique Zangerle. L’industrie 
musicale elle-même a aussi un 
rôle à jouer dans ce change-
ment. D’ailleurs, les produc-
teurs et les maisons de disque 
tendent à privilégier les chan-
sons qui ont un potentiel élevé 
d’accrocher rapidement l’audi-
teur. Et d’après les auteurs de 
l’étude, récemment publiée 
dans la revue Nature Scientific 
Reports, les auditeurs appré-
cient davantage les morceaux 
aux refrains répétitifs et nom-
breux et avec des chœurs aux 
paroles simples. « On se sou-
vient plus facilement de ces 
paroles, tout simplement 
parce qu’elles sont plus faciles 
à mémoriser », conclut Zan-
gerle. 
Un vocabulaire simple et 

répétitif  
Les chansons en anglais ont 
un vocabulaire de plus en plus 
simple et répétitif, et une ten-
dance à la colère et à l'intros-
pection, selon une étude 
scientifique. Les vieux râleurs 
n'ont peut-être pas tort: les 
paroles des chansons, en an-
glais du moins, deviennent 
plus simples et plus répétitives 
depuis quarante ans, selon 
des travaux parus dans Scien-
tific Reports jeudi. L'étude de 
12.000 chansons, qui appar-
tiennent à plusieurs genres 
musicaux (rap, country, pop, 
rythm and blues et rock) et qui 

datent d'entre 1980 et 2020, 
montre une plus forte ten-
dance à la colère et à l'intros-
pection. Les paroles des 
chansons peuvent servir de 
"miroir à la société" parce 
qu'elles reflètent les change-
ments de ses valeurs, émo-
tions et préoccupations, dit à 
l'AFP Eva Zangerle, qui tra-
vaille sur les systèmes de re-
commandation musicale, à 
l'Université d'Innsbruck (Au-
triche). "Nous avons aussi été 
témoins, depuis 40 ans, d'un 
changement drastique dans le 
paysage musical, de la façon 
dont la musique est produite à 
celle dont elle est vendue", 
selon cette chercheuse, prin-
cipale autrice de l'étude. Les 
disques vinyles et cassettes 
des années 1980 ont cédé la 
place aux plateformes musi-
cales sur internet et mobiles, 
qui promeuvent la musique sur 
la base d'algorithmes. 
Colère, dégoût ou tristesse 
L'équipe de l'étude a examiné 
les émotions exprimées dans 
les paroles, la proportion de 
mots différents et complexes, 
et leur répétition. "Dans tous 
les genres musicaux, nous 
avons trouvé une tendance à 
la simplification et la répéti-
tion", explique Eva Zangerle. 
Ces travaux confirment des re-
cherches précédentes qui 
constataient une diminution 
des thèmes positifs ou joyeux, 
et une augmentation de ceux 
qui expriment la colère, le dé-
goût ou la tristesse. Et un pen-
chant croissant pour 
l'introspection dans les mots 
des chanteurs, qui utilisent 
toujours plus le "je" et le "moi". 
Le rap a droit à une place à 
part dans l'étude, avec une 
très forte hausse du nombre 
de phrases répétées dans une 
chanson. "La musique rap ex-
prime davantage de colère 
que les autres genres", relève 
la chercheuse. Elle s'est aussi 
penchée sur les recherches 
des fans de différents genres 

musicaux sur le site de paroles 
de chansons Genius. 
Plus faciles à mémoriser 

Par exemple, les amateurs de 
rock, à la différence des 
autres, cherchent les paroles 
de chansons anciennes plutôt 
que récentes, se raccrochant 
aux heures de gloire d'un 
genre moins populaire depuis 
quelques décennies. Autre 
changement notable : "les 10 
ou 15 premières secondes 
sont décisives pour écouter ou 
zapper une chanson", indique 
la chercheuse. De surcroît, la 
musique tend aujourd'hui à 
être plus écoutée en fond mu-
sical : des chansons avec des 
chœurs qui entonnent des 
paroles simples semblent plus 
populaires. "On se souvient 
plus facilement de ces 
paroles, tout simplement 
parce qu'elles sont plus faciles 
à mémoriser". "Les paroles de 
ces chansons devraient mar-
cher plus facilement, simple-
ment parce qu'elles sont plus 
faciles à mémoriser", conclut 
l'universitaire. Selon le site 
Word Tips, qui s'est penché 
sur le vocabulaire utilisé par 
les chanteurs des années 60 à 
nos jours, c'est Patti Smith qui 
a la palette la plus large, suivie 
de Joni Mitchell, Jim Morrison. 
Parmi les artistes contempo-
rains, Billie Eilish est l'artiste 
qui utilise le vocabulaire le 
plus étendu, suivie d’Harry 
Styles et Lizzo.  Autre change-
ment notable  : «les 10 ou 15 
premières secondes sont dé-
cisives pour écouter ou zap-
per une chanson», indique la 
chercheuse. De surcroît, la 
musique tend aujourd’hui à 
être plus écoutée en fond mu-
sical : des chansons avec des 
chœurs qui entonnent des 
paroles simples semblent plus 
populaires. «Les paroles de 
ces chansons devraient mar-
cher plus facilement, simple-
ment parce qu’elles sont plus 
faciles à mémoriser», conclut 
l’universitaire.  

Des chansons de 
 plus en plus 

simples et  
répétitives au  
fil des ans ? 

« La musique n’est plus ce qu’elle était », peut-on souvent 
entendre… et une étude vient de le confirmer ! Avec le 
temps, les paroles des chansons se sont appauvries,  

devenant de plus en plus simples, répétitives et impliquant 
davantage la colère et l’introspection. 



12 SPORT Dimanche 7 avril 2024

Ligue 1 Mobilis (22e journée) 
Le MCA et la JSS sans pitié, la JSK 

s'effondre dans le money-time

AA près avoir buté sur 
une défense ultra-
hermétique des 
Soufis, le Doyen a 
fini par trouver la 
faille dans le 
temps additionnel 
de la première mi-

temps (45'+3), grâce à son avant-cen-
tre Kheireddine Merzougui, ayant 
ouvert le score (1-0), avant que Zou-
grana et Ouattara ne corsent l'addi-
tion, respectivement aux 67' et 86'. 
Un précieux succès, sans forcer, qui 
permet au MCA de porter son capital 
à 52 unités, alors que l'USS reste bon 
dernier, avec seulement sept points au 
compteur. 
De son côté, et après une longue série 
de mauvais résultats, à domicile 
comme à l'extérieur, la JS Kabylie 
avait commencé par avoir un petit 
sursaut d'orgueil à Biskra, où elle a 
tenu bon pendant plus de 97 minutes 
avant de s'effondrer à quelques enca-
blures du coup de sifflet final, après 
un but assassin de Larbi Khoualed (1-
0). 
Une défaite qui enfonce un peu plus 
les Canaris, déjà en crise avant cette 
22e journée, et qui les oblige à réagir, 

au risque de chuter dangereusement 
dans les abysses du classement. 
En revanche, avec ce succès à l'arra-
chée, les Zibans réalisent très une 
bonne affaire, en se hissant directe-
ment à la septième place, qu'ils occu-
pent provisoirement seuls, avec 31 
points. 
Pour sa part, la JSS, qui restait sur 
une défaite à domicile contre le MCA 
au cours de la précédente journée, 
s'est bien ressaisie ce week-end, en 
allant ramener une précieuse victoire 
de son déplacement chez l'ASO 
Chlef. 
Un succès assuré dès la première mi-
temps, grâce aux réalisations de Soui-
baâ (32') et Fettouhi (45'+1), ayant 
permis aux Bécharois de réaliser une 
assez belle remontée au classement 
général, en passant provisoirement de 
la 11e à la 8e place, avec 30 points. 
Ce qui n'est pas le cas pour l'ASO 
Chlef, qui après ce revers inattendu à 
domicile reste scotché à sa 13e place, 
avec 24 points, et se voit sérieuse-
ment menacé de relégation. 
En effet, les candidats au maintien ES 
Ben Aknoun et le MC Oran pointent 
juste derrière, avec respectivement 20 
et 19 points, tout en ayant un match 

en retard chacun. Ce qui est loin d'ar-
ranger les affaires des Chélifiens. 
Un peu plus tôt dans l'après-midi, 
c'est le NC Magra qui avait réussi une 
bonne affaire, en repartant avec une 
précieuse victoire (2-0) de son dépla-
cement chez le MC El Bayadh. 
Une victoire obtenue en toute fin de 
match, grâce à Demane (74') et 
Moussaoui (90'+6), et qui permet au 
NCM de se hisser provisoirement à la 
12e place du classement général, 
avec 25 points, au moment où après 
ce revers inattendu à domicile, le 
MCEB recule à la 10e place, avec 
28 points. 
Le bal de cette 22e journée s'était 
ouvert jeudi soir, avec une difficile 
mais précieuse victoire du CR Be-
louizdad sur l'Entente de Sétif (2-
1), ayant permis au Chabab de 
reprendre provisoirement la place 
de Dauphin, avec 38 points, alors 
que l'Aigle noir reste cinquième, 
avec 34 unités au compteur. 
Le duel MC Oran - USM Alger a 
été reporté à une date ultérieure en 
raison de la participation des Us-
mistes aux quarts de finale (retour) 
de la Coupe de la Confédération afri-
caine (CAF). 

Tournoi de l'UNAF U20 
Le CF Akbou représen-
tera l'Algérie à Tunis 

Vainqueur du dernier championnat national fémi-
nin de la catégorie des moins de 20 ans, la forma-
tion du CF Akbou représentera l’Algérie au 
prochain tournoi UNAF U20 (Union nord-afri-
caine de football) qui se tiendra du 1 au 10 mai en 
Tunisie, indique la Fédération algérienne de foot-
ball (FAF), samedi. 
Une belle opportunité pour l'équipe d'Akbou de se 
frotter aux meilleurs clubs de la région et élever 
ainsi son niveau de jeu. 
"Nous sommes très heureux de pouvoir représenter 
l’Algérie dans ce tournoi régional. Ça sera une pre-
mière, mais on fera en sorte de tout faire pour ga-
gner le trophée et marquer l’histoire de la 
compétition. Cette saison encore, on domine tout 
le monde en Algérie puisqu’on est à la première 
place en championnat et on est qualifiés pour les 
demi-finales de la Coupe d’Algérie. Pouvoir se 
conforter à des clubs d’autres pays est une bonne 
opportunité pour nous pour progresser et permettre 
à notre club de grandir encore", s’est exprimé pour 
le site officiel de la FAF, le vice-président du CF 
Akbou, Aomar Merabet. 
Le même responsable s'est dit fier de voir son club 
contribuer au développement du football féminin 
en Algérie. "Les quatre catégories de notre club 
(Senior, U20, U17 et U15) sont qualifiées pour les 
demi-finales de la Coupe d’Algérie cette saison, ce 
qui constitue un fait historique. On est aussi l’un 
des plus gros fournisseurs de joueuses pour les dif-
férentes sélections nationales. On remercie la Fé-
dération algérienne de football pour son soutien et 
on tâchera de travailler encore plus dur pour déve-
lopper le football féminin en Algérie", a-t-il 
conclu. 

 
Sous contrat jusqu’au juin 2026 

Al Ahly débloque 1,5 M$ 
pour recruter Belaïd 

D’après une source d’Al Ahly SC à Africafoot, il 
y a quelques jours, le club égyptien aurait déjà 
trouvé un terrain d’entente via un accord verbal 
avec le défenseur central de 25 ans pour un trans-
fert l’été prochain.  
La première source a révélé que lors des premières 
négociations, les Egyptiens ont débloqué 1,5 mil-
lions de dollars pour s’attacher les services du dé-
fenseur central algérien, soulignant que cette 
somme représente juste le début des négociations 
avec le conseil d’administration de l’USM d’Alger 
avant d’arriver à un accord final. 
La même source a précisé que Zineddine Belaïd 
dispose d’une clause libératoire dans son contrat. 
Cette dernière estimée à 650 000 de dollars, mais 
Al Ahly ne l’activera pas, afin de préserver les 
bonnes relations entre les deux parties. 
Cette saison, Belaïd a disputé 22 rencontres avec 
l’USM Alger. Sous contrat jusqu’au 30 juin 2026, 
l’ancien joueur du NA Hussein Dey est évalué à 
1,4 millions d’euros par Transfermarkt. 

Le Mouloudia d'Alger a consolidé sa première place au classement général de la Ligue 1 Mobilis de 
football, en battant la lanterne-rouge, l'US Souf, sur le score de trois buts à zéro, en match disputé 
vendredi soir au stade du 5-Juillet (Alger), pour le compte de la 22e journée, ayant vu la JS Saoura 
"se réveiller", en allant s'imposer (2-1) chez l'ASO Chlef, au moment où la JS Kabylie s'est inclinée 

(1-0) à Biskra, alors qu'elle avait commencé par tenir bon pendant 97 minutes.

CAN-2024 
Les Vertes poursuivent leur préparation à Tunis

L'L' équipe algérienne fémi-
nine de football a repris 
l'entraînement vendredi 
après-midi au niveau du 

terrain annexe du stade de Radès en 
présence de l'ensemble de l'effectif, au 
lendemain de sa défaite en amical face 
à la Tunisie (2-1), indique la Fédéra-
tion algérienne de football (FAF), sa-
medi. 
La séance a débuté par un léger footing 
suivi d’un échauffement, puis s’est 
concentrée sur le travail tactique. Les 
remplaçantes lors du match contre la 
Tunisie ont bénéficié d’une séance pro-
longée de 20 minutes pour leur permet-
tre de travailler davantage. 
En soirée, une séance de vision-
nage vidéo du match de la veille 
était au programme, une occasion 
pour le coach national, Farid Bens-
titi, de mettre l’accent sur les er-
reurs commises et tirer les 
enseignements de ce premier test 
amical. 

La sélection nationale poursuivra 
sa préparation à Tunis en prévision 
du deuxième match amical contre 
la Tunisie, prévu dimanche au stade 
Chadli Zouitene (15h00). 
Les "Vertes" signent leur retour sur 
le plan continental, après leur ab-

sence lors des deux dernières édi-
tions du rendez-vous continental. 
Au dernier classement de la FIFA 
dévoilé le 16 mars dernier, l'équipe 
algérienne féminine occupe la 84e 
place mondiale, tandis que la Tuni-
sie est logée à 78e position.
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UNE ÉTUDE « RÉVOLUTIONNAIRE» RÉVÈLE 

Le rôle insoupçonné des eaux          
souterraines dans les écosystèmes 

LL orsque l'on parle 
d'eau douce, la 
plupart des 
images qui vien-
nent à l'esprit sont 
celles de rivières, 
de fleuves et de 
lacs. Pourtant, 
l'eau de surface li-

quide représente des seulement 1 
% de l'eau douce sur la planète. La 
majeure partie de cette précieuse 
ressource se trouvant en réalité 
sous forme de glace et de neige (69 
%)… ainsi que sous nos pieds (30 
%), au niveau de roches hautement 
poreuses appelées "aquifères" 
(Centre d'information sur l'eau). 
Rien d'étonnant, donc, à ce que la 
survie écosystèmes naturels dé-
pende étroitement de ces eaux 
souterraines. Mais dans quelle 
mesure, exactement ? Une équipe 
de scientifiques des universités 
d'État de New York, de Californie 
à Santa Barbara, de Cardiff au 
Pays de Galles ainsi que du Des-
ert Research Institute au Nevada 
est parvenue à traduire ce subtil 
équilibre en valeurs chiffrées. 
 
Un refuge précieux pour  

la faune des "zones          
tampons" 

 
La Californie, une région particuliè-
rement concernée par les séche-
resses récurrentes, leur a servi de 
terrain d'étude. Publiés dans la 
revue Nature Water (3 avril 2024), 
leurs travaux se basent sur l'analyse 
de données sur les puits, mises en 
relation avec pas moins de 38 an-
nées d'images satellitaires de la 
mission Landsat à compter de 1985 
– une période couvrant la séche-
resse historique de 2012-2016. 
Leurs résultats démontrent qu'en 
cas de sécheresse, la végétation 
capable de maintenir un lien avec 
les eaux souterraines via ses ra-
cines peut servir de refuge pour 
pléthore d'espèces. Notamment les 
oiseaux et les poissons des "zones 
ripariennes" ou "zones tampons", 
qui correspondent à la partie du 
paysage adjacente à un cours 

d'eau remplissant une fonction 
écologique essentielle en "filtrant 
et en piégeant les sédiments" 
ainsi que "les polluants dissous" 
ou "transportés par les sédiments" 
(FAO). Cependant, en cas de sé-
cheresse importante, lorsque le 
niveau des eaux souterraines 
s'abaisse au-delà de la profon-
deur d'enracinement des plantes, 
cet effet protecteur élargi dispa-
raît. Concrètement, les auteurs 
constatent que la végétation est 
en meilleure santé lorsque le ni-
veau des eaux souterraines se 
situe à moins d'un mètre de la 

profondeur maximale des racines. 
 Lancer l'alerte au bon 
moment… et agir en 

conséquence 
"L'un des principaux enseigne-
ments de cette étude est que 
nous pouvons utiliser ce que nous 
savons sur la profondeur des ra-
cines des différents types de 
plantes pour déterminer approxi-
mativement les niveaux d'eau 
souterraine nécessaires au main-
tien de la santé de l'écosystème", 
explique le Dr Christine Albano du 

Desert Research Institute, coau-
teure de l'étude (communiqué). 
Une déduction qui semble simple, 
mais qui était freinée jusque-là par 
l'absence de "mesures normali-
sées", c'est-à-dire applicables 
partout, puisque les conditions 
hydriques sont propres à chaque 
lieu. Pour surmonter ce défi, 
l'équipe a appliqué une méthode 
de "transformation des données" 
reliant l'intensité de la couleur 
verte sur les images satellites, la 
profondeur des eaux souter-
raines, et les besoins pour les 
écosystèmes au fil du temps. 

Cette étude "révolutionnaire" four-
nit ainsi "une approche simple et 
pratique pour détecter les seuils 
et les objectifs écologiques qui 
peuvent être utilisés par les prati-
ciens pour allouer (entre l'eau po-
table, l'agriculture et d'autres 
usages, NDLR) et gérer les res-
sources en eau", estime le Dr Me-
lissa Rohde, anciennement à 
l'université d'État de New York, 
auteure principale et désormais 
cheffe d'entreprise. Autrement dit, 
des signaux d'alerte permettant 
d'agir le plus tôt possible et de 
façon ciblée.

Pendant les périodes de sécheresse, la végétation capable de maintenir un lien avec les eaux souterraines via ses racines sert de refuge à une  
myriade d'espèces. Une étude menée en Californie a mesuré le seuil à ne pas franchir pour éviter la perte de cet effet protecteur (Nature Water).

Irrité de voir Berlin critiquer la 
chasse aux  pachydermes 
Le Botswana menace  
d'envoyer 20 000  
éléphants à l'Allemagne  
 
Le président du Botswana a menacé l'Alle-
magne de lui transférer jusqu'à 20.000 élé-
phants, irrité de voir Berlin critiquer la 
chasse au pachyderme et les exportations de 
trophées que son pays pratique, selon lui, 
pour réguler le nombre d'animaux. Les Alle-
mands doivent "vivre avec les animaux 
comme ils essayent de nous le dicter",  a dit 
le dirigeant du Botswana, Mokgweetsi Masisi, 
dans des propos au quotidien allemand Bild 
mis en ligne mardi  dernier. "Ce n'est pas une 
blague", a-t-il ajouté à propos de son offre de 
réinstaller dans le pays du nord de l'Europe 
20 000 pachydermes. "Nous aimerions faire 
ce cadeau à l'Allemagne", a encore dit M. Ma-
sisi, ajoutant qu'il "n'accepterait pas de 
refus". Le Botswana, pays enclavé d'Afrique 
australe, abrite la plus importante population 
d'éléphants au monde, soit environ 130 000, 
avec lesquels la cohabitation est souvent dif-
ficile selon le président, qui évoque des at-
taques contre les hommes, les villages et les 
cultures. Les critiques du ministère allemand 
de l'Environnement, dirigé par les écolo-
gistes, visent les trophées de chasse aux élé-
phants que s'offrent des clients occidentaux 
fortunés. 

LL es scientifiques affirment 
avoir découvert une nouvelle 
espèce d’anaconda dans la 
forêt amazonienne mais des 
spécialistes restent scep-

tiques. Il  y a quelques semaines, des 
scientifiques avaient annoncé avoir 
découvert un spécimen unique de ser-
pent dans la forêt amazonienne. Cet 
anaconda vert, d’une taille spectacu-
laire, avait été baptisé Ana Julia. Dans 
une publication sur son compte Ins-
tagram, le professeur Freek Vonk a an-
noncé que le reptile de plus de 8 m de 
long pour 200 kg avait été abattu par 
des chasseurs. Une nouvelle égale-
ment partagée par un reporter anima-
lier qui a comparé les taches 
caractéristiques sur la tête d’Ana Julia 
à celles présentes sur l’anaconda 
mort. Mais il pourrait s’agir finalement 
de deux animaux différents, selon 
USA Today. Le scientifique Freek 
Vonk, qui avait nagé aux côtés de 
l’anaconda géant, a fait part de son 
désarroi sur les réseaux sociaux : « Je 
suis tellement triste et en colère à la 
fois ! Quelle perte très triste et tragique 

». « Je n’oublierai jamais combien 
c’était spécial de passer du temps 
avec elle au fond de la rivière. […] 
C’était le plus gros serpent que j’ai ja-
mais vu de mes propres yeux. Un co-
losse », a également écrit le 
spécialiste. Ce  dernier a finalement in-
diqué mardi que l’anaconda tué n’était 
peut-être pas Ana Julia, l’homme es-
time que cet événement est un coup 
dur pour la biodiversité locale. Un avis 
partagé par le professeur Bryan Fry, 
qui avait découvert le « nouveau » 
spécimen lors d’un tournage dans la 
rivière Formoso pour National Geogra-
phic. Celui-ci a affirmé que le serpent 
tué par balles est un anaconda vert du 
Sud et sa mort est « une tragédie » 
aussi grave que « quand on tire sur un 
panda ». Autour de l’écosystème 
local. Elle va notamment surveiller de 
près la santé des anacondas présents 
sur place et tenter de retrouver Ana 
Julia. « Ce sont des spécimens extrê-
mement grands et anciens, qui sont 
particulièrement vulnérables », 
abonde Freek Vonk. Quatre espèces 
d’anacondas sont actuellement réper-

toriées dans le monde, selon Géo : 
l’anaconda de Bolivie (Eunectes be-
niensis), l’anaconda jaune (Eunectes 
notaeus), l’anaconda à taches som-
bres (Eunectes deschauenseei) et 
l’anaconda vert (Eunectes murinus). 
C’est sur ce dernier cas que l’équipe 
de Bryan Fry s’est particulièrement 
penché au cours de ses expéditions. 
Les scientifiques affirment ainsi qu’il 
existe en réalité l’anaconda vert du 
Sud et du Nord, qui présentent une di-
vergence génétique de 5 %. Le cas 
d’Ana Julia validerait cette théorie. 
Mais selon des spécialistes interrogés 
par Le Figaro, les conclusions des 
chercheurs seraient une supercherie. 
Les analyses ADN n’auraient pas été 
menées correctement. « Rien ne va, ni 
sur le fond, ni sur la forme, cet article 
est très loin d’apporter assez d’élé-
ments permettant de décrire une nou-
velle espèce, assure Antoine Fouquet, 
chercheur au CNRS. Par ailleurs, cer-
taines règles qui s’appliquent 
lorsqu’on nomme une espèce n’ont 
pas été respectées puisqu’elles au-
raient empêché les auteurs de le faire. 

A PEINE DÉCOUVERT, 
 Le plus grand anaconda du monde 

 abattu au Brésil
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Même si le double menton 
est fréquent et naturel, il 
peut néanmoins créer des 
complexes. Vous pouvez 
réduire son apparence ou 
le camoufler avec quelques 
gestes simples. 
 On entend souvent 

parler du double 
menton : plu-
sieurs facteurs 
peuvent le cau-
ser, parmi les-
quels le surpoids 
et un amas de 

graisse, un système lymphatique lent, 
la génétique, mais aussi le vieillisse-
ment cutané, car il s’agit d’une zone 
où la peau est particulièrement fine et 
soumise à la gravité. Elle perd en élas-
ticité et se relâche. Pour réduire son 
apparence ou du moins le camoufler, 
il existe des astuces toutes simples 
conseillées par des experts. 
  En venir à bout avec des 

huiles végétales 
La première consisterait à appliquer 
de l’huile de pépins de raisin et d’en-
velopper le tout avec une bande de 

maintien élastique, peut-on lire dans 
le média américain First For Women. 
"L'acide linoléique de l'huile de pé-
pins de raisin favorise la production 
d'élastine pour tonifier la peau" in-
dique la dermatologue Dr Debra Jali-
man. Et le fait de compresser 
légèrement la zone avec le bandage 
permettrait de libérer la lymphe, pour 
une mâchoire redessinée. Ainsi, il est 
conseillé de masser quelques minutes 
avec l’huile, d’envelopper le menton 
avec la bande sans trop serrer, et de 
laisser poser 45 minutes une fois par 
jour. Mais l’huile de pépins de raisin 
n’est pas la seule huile végétale utile 
pour estomper un double menton. 

L’huile de germe de blé aurait aussi un 
rôle intéressant à jouer : elle est riche 
en vitamine E, qui participe au renou-
vellement cellulaire, en vitamine A 
pour une meilleure élasticité de la 
peau ainsi qu’en phytostérols pour 
une meilleure production de colla-
gène. "Étant donné que la peau de 
cette zone est délicate, il est essentiel 
de la garder hydratée pour recons-
truire le collagène raffermissant de la 
peau" explique la dermatologue Dr 
Julia Tzu. Il est ainsi recommandé de 
masser l’huile avec les pouces du bas 
du cou vers le menton pour booster la 
circulation, et ce quelques minutes 
avant le coucher. La nuit, la peau se 

régénère et l’ovale du visage sera 
mieux défini le lendemain matin. 

 
Comment réduire son 

double menton rapidement 
et efficacement ? 

 
Si vous ne voulez pas utiliser d’acces-
soire, une méthode très simple existe 
pour éliminer son menton instantané-
ment, et elle est très efficace. C’est le 
Dr Frédéric Lange, chirurgien esthé-
tique, qui a mis en lumière cette tech-
nique sur son compte Instagram. Il 
suffit “d'appuyer très fort sur votre pa-
lais avec votre langue”, cela permet de 

"remettre de la tension sur le plancher 
buccal et de bien définir la jawline (la 
mâchoire)". Il précise toutefois que 
cette astuce fonctionne que lorsque le 
double menton est causé par un relâ-
chement de muscles et non un bour-
relet de graisse. Pour un visage à 
l’apparence lifté, vous avez aussi 
l’option “tantouring” : contraction 
du mot anglais “tan”, qui signifie 
“bronzage” et “contouring”, le tan-
touring est une astuce qui consiste à 
faire un contouring avec son auto-
bronzant. En appliquant de l’auto-
bronzant de façon précise, on 
“imite” les ombres naturelles de cer-
taines zones pour les creuser et ré-
duire leur taille. La maquilleuse 
professionnelle India Excell, sur son 
compte TikTok, applique une 
mousse autobronzante au pinceau au 
niveau des tempes, des pommettes, 
mais surtout le long des mâchoires 
et descend au niveau du cou. Après 
avoir estompé la matière avec une 
éponge à maquillage, elle attend que 
l’autobronzant fasse effet. Selon le 
produit, vous devrez ensuite rincer 
votre visage après quelques heures 
ou une nuit de sommeil. Résultat, 
votre double menton sera efficace-
ment dissimulé grâce à un jeu d’om-
bre et ce pour quelques jours le temps 
que le produit s’estompe.

Double menton  

Comment l’atténuer naturellement ?  
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Astuces beauté  
 Ces soins qui embellissent les cils 

 
Le fait de dormir sans s’être déma-
quillée abîme considérablement les 
cils. Ils sont emprisonnés par la tex-
ture du mascara, ne respirent plus, et 
subissent un profond dessèchement 
qui entraîne leur chute. Pour le déma-
quillage, halte aux frottements. Il est 
préconisé d’agir en douceur, non seu-
lement pour protéger votre paupière, 
mais aussi pour éviter de casser ou 
d’arracher les cils. Le bon geste : ap-
pliquer le coton imbibé de lait déma-
quillant ou d’eau micellaire, laisser 
agir, puis enlever le maquillage avec 
un geste de haut en bas. Cela permet 
de nettoyer les cils tout en respectant 
le sens de la pousse. Pour stimuler 
leur pousse, il existe de nombreuses 
crèmes ou sérums disponibles en 
pharmacie ou en parfumerie. Néan-
moins, voici quelques astuces maison : la gelée de pétrole, plus connue sous le nom de vaseline, est un excellent 
stimulant pour la croissance des cils. Il suffit de l’appliquer le soir à l’aide d’un coton-tige et d’enlever les ré-
sidus le matin au réveil. Autre solution : l’huile de ricin, l’huile de coco ou l’huile d’avocat. Il est conseillé 
d’appliquer au moins l’une de ces trois huiles ou de réaliser un mélange à base des trois. Conservez-le dans un 
tube avec un bâton de mascara vierge. Le fait de mélanger les huiles permet d’obtenir une solution complète, 
car si l’huile de ricin fortifie le cil, l’huile de coco et l’huile d’avocat le nourrissent. Ce mélange dure trois 
mois. Il est à appliquer une fois par jour, le soir, avant le coucher. Dernière option : l’huile de ricin et le blanc 
d’œuf. La mixture sert aussi pour les cheveux. Elle a l’avantage d’être riche en protéines. Recourbe-cils, mas-
caras waterproof… quelles sont les options pour mettre en valeur vos cils sans prendre le risque de les abîmer 
? Comme souvent en matière de beauté, il est important de rester mesurée. Oui au mascara waterproof, aux 
faux cils ou à la teinture des cils, si leur usage reste ponctuel et que l’étape démaquillage est soigneusement 
respectée. Oui à l’usage du recourbe-cils, à condition qu’il soit employé sur des cils parfaitement démaquillés 
et hydratés sous peine de les casser. Oui au mascara au quotidien, si ce dernier est de qualité et qu’il contient 
des agents hydratants qui protègent les cils. Enfin, les marques développent des produits spécifiques, comme 
les mascaras transparents à appliquer le soir ou les mascaras colorés à utiliser dans la journée, qui permettent 
d’accélérer la pousse de vos cils.

L'huile de coco,  
Un soin de beauté multifonctions 

 
Grâce à ses vertus adoucissantes, nourris-
santes et protectrices, elle chouchoute 
notre peau, nos cheveux et nos ongles. 
Adoptez sans plus attendre ce soin à la tex-
ture fondante et au parfum exotique para-
disiaque. L’huile de coco est une huile 
végétale de couleur blanche ou ivoire 
nacré à la texture très fondante qui s’ob-
tient par pression de noix de coco fraîches. 
Aussi, elle garde l’odeur très suave et exo-
tique de la noix de coco et apporte des sen-
teurs gourmandes et délicates aux 
préparations cosmétiques dans lesquelles 
elle est utilisée. À une température am-
biante d’environ 20 °C, elle se solidifie. 
Pour obtenir une texture huileuse et fluide, 
il suffit de la placer dans de l’eau chaude 
ou au bain-marie. Elle se distingue de 
l’huile de coprah qui s’obtient par pression de la noix séchée au soleil. Cette dernière 
possède une odeur assez rance. Avec ses vertus apaisantes et protectrices et son parfum 
naturel et très doux, l’huile de coco est parfaite pour prendre soin de notre peau. Elle 
peut être appliquée sur le visage si la peau est sèche et abîmée ou encore pour prévenir 
des gerçures et des crevasses. Vous pouvez vous en servir comme huile pure sur la peau 
mais également combinée à des huiles essentielles afin de booster son action ou en fonc-
tion des différents effets recherchés. Pour le corps, vous pouvez l’utiliser en tant 
qu’huile, baume nourrissant pour les peaux rêches et en manque d’élasticité ou encore 
comme baume exfoliant. Cette huile végétale peut servir de soin réparateur après-soleil. 
De plus, elle entre dans la confection des savons faits maison car elle augmente l’effet 
moussant et apporte de l’onctuosité. Côté cheveux, elle peut servir de soin capillaire et 
peut entrer dans la confection de shampooings ou masques pour les chevelures sèches, 
ternes et fourchues. Plus simplement, il est possible de s’en enduire les cheveux et parti-
culièrement les pointes, de les masser puis d’envelopper la chevelure dans une serviette 
chaude et de laisser agir plusieurs heures avant de rincer et d’effectuer un shampooing. 
Elle aide aussi à nourrir et dompter les mèches parfois trop rebelles des cheveux bouclés, 
frisés, et de type afro, auxquels elle apporte des soins ethniques. Elle peut aussi être 
utilisée en entretien pour les cheveux normaux. 
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RÉCITATION DU SAINT CORAN ET RENAISSANCE DU PATRIMOINE ISLAMIQUE 

Publication du décret présidentiel 
modifié du Prix d’Algérie

Dans son premier 
article, il est sti-
pulé que «le pré-
sent décret a 
pour objet de 
modifier cer-
taines disposi-
tions du décret 

présidentiel n 03-331 du 10 
Chaâbane 1424 correspondant 
au 6 octobre 2003, modifié et 
complété, portant création du 
Prix d’Algérie pour la récitation 
du Saint Coran et la renais-
sance du patrimoine isla-
mique», précisant que le Prix 
comprend un certificat de mé-
rite et une récompense en nu-
méraire. 
Pour les meilleurs récitants, dé-
clameurs et exégètes du Saint 
Coran au concours national, le 
prix prévoit des récompenses 
d’un million de dinars 
(1.000.000 DA), pour le premier 
lauréat, sept cent cinquante 
mille dinars (750.000 DA), pour 
le deuxième lauréat et cinq cent 
mille dinars (500.000 DA), pour 
le troisième. 
Pour ce qui est des meilleurs 
études, recherches et repor-
tages dans le patrimoine isla-
mique, le décret stipule que le 
prix est de deux millions cinq 
cent mille dinars (2.500.000 DA) 

pour le premier lauréat, deux 
millions de dinars (2.000.000 
DA) pour le deuxième lauréat et 
un million cinq cent mille dinars 
(1.500.000 DA) pour le troi-
sième. 
S’agissant des meilleurs réci-
tants, déclameurs et exégètes 

du Saint Coran au concours in-
ternational, le prix est de trois 
millions deux cent cinquante 
mille dinars (3.250.000 DA) 
pour le premier lauréat, deux 
millions cinq cent mille dinars 
(2.500.000 DA)  pour le 
deuxième, et un million cinq 

cent mille dinars (1.500.000 DA) 
pour le troisième. 
Dans les dispositions modifiées 
de ce décret, il est mentionné 
la création d’un prix national 
d’encouragement pour les 
jeunes récitants du Saint 
Coran et une récompense en 

numéraire, qui est évaluée à 
un million de dinars (1.000.000 
DA) pour le premier lauréat, 
sept cent cinquante mille di-
nars (750.000 DA) pour le 
deuxième lauréat et cinq cent 
mille dinars (500.000 DA) pour 
le troisième. 

 Sunrise .......... 06:25
Dhuhr .......... 12:50
 Asr  ...........  16:28
Maghrib .....  19:19
Isha .............  20:41

Fajr  .............  04:55

HORAIRES DE  
PRIÈRES À ALGER

ISLANDE 
La Première ministre annonce sa démission 

La Première ministre is-
landaise Katrin Jakobs-
dottir, en fonction depuis 
2017, a annoncé sa dé-
mission pour être candi-

date au poste de président à 
l’occasion de l’élection du 1er 
juin prochain, rapportent des 
médias. 
«J’ai décidé de démissionner de 

mon poste de Première ministre 
de l’Islande et de me présenter 
au poste de président», a dé-
claré Mme Jakobsdottir dans 
une vidéo postée sur les réseaux 
sociaux. 
«Le président doit défendre les 
valeurs fondamentales de la so-
ciété islandaise (..) tant dans le 
pays qu’à l’étranger», a-t-elle 

ajouté, estimant que «mon expé-
rience en politique pourrait être 
mise à profit à ce poste». 
La cheffe du gouvernement is-
landais, 48 ans, était à la tête 
d’une coalition gauche-droite qui 
gouverne l’Islande depuis 2017. 
Les trois partis de la coalition au 
pouvoir, dont son Mouvement 
Gauche-Verts, avaient trouvé en 

2021 un accord pour rester au 
pouvoir quatre ans de plus après 
avoir remporté les élections lé-
gislatives. 
Mme Jakobsdoóttir a été la 
deuxième femme à occuper le 
poste de chef de gouvernement 
en Islande. Elle bénéficie d’une 
forte popularité dans le pays. Sa 
coalition avait particulièrement 

axé le programme de ce 
deuxième mandat de gouverne-
ment sur le changement clima-
tique. 
Le président Gudni Th. Jóhan-
nesson, en poste depuis 2016, a 
annoncé en début d’année qu’il 
ne se représenterait pas à ce 
poste aux fonctions largement 
protocolaires. 

météo

Alger            34°                19°

Oran             33°               17°

Annaba         26°               17°     

Un décret présidentiel modifiant et complétant l’ancien décret portant création du prix  
d’Algérie pour la récitation du Saint Coran et la renaissance du patrimoine islamique  

a été publié dans le dernier numéro du Journal officiel.

La Mission permanente de 
l’Algérie auprès de l’Of-
fice des Nations Unies à 
Genève sur la Palestine a 
affirmé que le Conseil des 

droits de l’homme (CDH) devrait 
appuyer et exécuter la résolution 
appelant à l’arrêt de toute vente 
d’armes à l’entité sioniste en tant 
que devoir morale en vue de de 
tenir l’occupant sioniste respon-
sable de sa violation continue du 
droit international. 
A l’issue de l’adoption par le 
Conseil des droits de l’homme 
des Nations unies, vendredi, 
d’une résolution appelant à l’arrêt 
de toute vente d’armes à l’entité 
sioniste, la Mission a précisé dans 

un communiqué que «l’échec 
moral de certains pays défen-
seurs des politiques de l’occupant 
et ses prétendus droits à l’autodé-
fense en le soutenant par les 
armes et les munitions destinées 
à être utilisées contre les enfants, 
les femmes, les personnes âgées 
et les personnes handicapées du 
peuple palestinien, cautionne l’oc-
cupant pour poursuivre ses 
crimes de guerre et ses crimes de 
génocide contre ces catégories 
vulnérables». 
«Il s’agit également d’une caution 
pour la poursuite du ciblage par 
les armes de l’entité sioniste des 
établissements hospitaliers, onu-
siens et diplomatiques ainsi que 

du personnel humanitaire à l’inté-
rieur et à l’extérieur des territoires 
palestiniens occupés, ce qui met 
en jeu la crédibilité et la perti-
nence de notre Conseil», a ajouté 
la Mission dans sa déclaration. 
Dans ce contexte, la Mission a 
souligné qu’au cours des six der-
niers mois, l’occupant sioniste 
avait écrit un nouveau chapitre 
atroce concernant la tragédie du 
peuple palestinien, qui perdure 
depuis 75 ans, notant que «dans 
la Palestine occupée, toutes les 
valeurs humanitaires, morales et 
juridiques se sont effondrées, en 
raison du mutisme de la commu-
nauté internationale, sans parler 
de l’adoption par certains pays 

d’une politique de deux poids, 
deux mesures lorsqu’il s’agit de la 
question palestinienne. 
«La communauté internationale, 
ou une partie d’elle, manque à 
protéger un peuple victime de gé-
nocide, alors qu’elle n’hésite pas 
dans d’autres circonstances et 
dans d’autres foyers de conflit, à 
nous rappeler la nécessité d’agir 
dans le respect du droit internatio-
nal humanitaire, du droit inter-
national des droits de l’homme et 
des principes de la légitimité inter-
nationale», a regretté la Mission. 
«Le bon côté de l’histoire retiendra 
le courage du peuple palestinien 
qui a refusé hier et l’est toujours de 
se rendre à un usurpateur de terre 

et retiendra aussi les positions des 
défenseurs de la justice, et de 
l’égalité internationale (comme l’Al-
gérie et beaucoup d’autres pays 
qui partagent sa conviction) et 
ceux qui défendent l’honneur, la 
justice, la dignité, la paix et surtout 
l’humanité contrairement à ceux qui 
en  réclament mais sans bouger le 
petit doigt lorsqu’il s’agit de la Pa-
lestine», précise le communiqué. 
La délégation algérienne a 
rappelé que la défense du droit 
des Palestiniens était «un devoir 
moral qui transcende les cultures, 
les ethnies et toutes les apparte-
nances et constitue une obligation 
pour la conscience de l’humanité 
tout entière».

ARRÊT DE TOUTE VENTE D’ARMES À L’ENTITÉ SIONISTE 
Le CDH appelé à appuyer la résolution


